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TEBBOUNE A MENÉ UNE CAMPAGNE ÉLECTORALE EN FAVEUR DU DÉVELOPPEMENT, PROMETTANT D’OUVRIR LA VOIE  
À UNE NOUVELLE IMPULSION EN FAVEUR DE L’ÉCONOMIE SOCIALE ET DE L’EMPLOI VIA DES DÉVELOPPEMENTS BASÉS  

SUR L’INNOVATION ET L’ÉCONOMIE DE LA CONNAISSANCE. IL A SU ÊTRE À L’ÉCOUTE DES ALGÉRIENS. Lire en page 3

ABDELMADJID TEBBOUNE   
A ÉTÉ LARGEMENT RÉÉLU  
POUR UN SECOND MANDAT 

AVEC UN SCORE ÉCRASANT DE 94,65 % DES VOIX 
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M
ohamed Laagab a affirmé, samedi à 
Alger, que tous les moyens avaient 
été mobilisés pour faciliter la mis‐

sion des journalistes dans la couverture 
de l’élection présidentielle. Laagab a 
effectué une visite au Centre international 
de presse (CIP) au Centre international 
des conférences pour s’assurer que les 
conditions de travail mises en place pour 
la presse nationale et internationale 
soient optimales à l’occasion des élec‐
tions présidentielles. Lors de sa visite, le 
ministre de la Communication a parcouru 
les différents services avant de discuter 
avec les journalistes présents. 
Cette visite a permis au ministre d’échan‐
ger sur l’organisation des élections, et de 
répondre à quelques interrogations des 
journalistes, notamment sur la présence 
importante de la presse étrangère et ses 
premières impressions sur cet événe‐
ment de grande envergure. «Concernant 
le nombre de journalistes accrédités pour 
la couverture de l’élection présidentielle, 
qu’ils soient nationaux ou internationaux, 
il y a environ 1 500 personnes, incluant 
techniciens et accompagnateurs», a indi‐
qué Laagab, soulignant que pour la presse 
étrangère, «nous comptons environ 100 
journalistes provenant de 19 pays, repré‐
sentant plus de 50 institutions média‐
tiques». À cela s’ajoutent les correspon‐
dants permanents basés en Algérie, qui 
représentent environ 36 organes média‐
tiques. Le ministre a également tenu à 
rappeler que toutes les infrastructures 
nécessaires à la couverture médiatique 
sont disponibles. «Nous avons mis en 

place des studios, des équipements 
médiatiques et des espaces connectés à 
Internet pour faciliter le travail des jour‐
nalistes le jour du scrutin. Tout ce dont ils 
ont besoin est à leur disposition», a‐t‐il 
soutenu. Interrogé sur la forte présence 
de la presse internationale, Laâgab a 
insisté sur l’importance de cet événement 
politique. «Une élection présidentielle est 
un événement politique majeur, et il est 
essentiel pour les médias d’y être pré‐
sents. Un journaliste qui manque cette 
opportunité, en Algérie ou ailleurs, rate 
une part importante de sa carrière», a‐t‐il 
estimé. Le ministre a également rappelé 

l’importance symbolique de ce scrutin 
pour l’Algérie, puisqu’il s’agit, dit‐il, «de la 
deuxième élection présidentielle depuis 
le mouvement du Hirak». Il a insisté sur le 
fait que «le processus électoral est la voie 
légitime pour accéder ou se maintenir au 
pouvoir. L’époque des décisions prises en 
dehors de la volonté populaire, et en 
dehors du cadre constitutionnel, est révo‐
lue». Sur la question de l’importance de la 
couverture objective de ce rendez‐vous 
électoral par la presse étrangère, Laagâb 
a affirmé que «la presse est libre de trai‐
ter l’événement comme elle l’entend, tant 
qu’elle s’assure de diffuser des informa‐

tions vérifiées et précises, issues de 
sources fiables». Il a toutefois rappelé que 
«l’objectivité minimale est importante», 
tout en avertissant contre «la diffusion de 
fausses informations ou la remise en 
cause du processus électoral ». «Certains 
médias étrangers semblent vouloir dis‐
créditer l’élection, comme s’ils décidaient 
à la place du peuple algérien, ce qui est 
inacceptable», a‐t‐il déclaré. «Le proces‐
sus électoral suit son cours, et il est nor‐
mal que les médias adoptent des perspec‐
tives différentes, tant qu’ils ne déforment 
pas la réalité», a‐t‐il conclu. 

R.N.

Le ministre de la 
Communication a rappelé 
l’importance symbolique de ce 
scrutin pour l’Algérie, puisqu’il 
s’agit, dit-il, «de la deuxième 
élection présidentielle depuis le 
mouvement du Hirak».

POUR ASSURER UNE BONNE COUVERTURE MÉDIATIQUE POUR CET ÉVÉNEMENT 

 Tous les moyens mobilisés

CHORFI :   
Près de 63 000 

bureaux de vote 
et 500 000 

superviseurs 
mobilisés 

Le président de l'Autorité nationale 
indépendante pour les élections 
(ANIE), Mohamed Chorfi, a révélé que 
le nombre de bureaux de vote utilisés 
pour les élections présidentielles qui 
se sont tenus ce samedi a atteint près 
de 63 000, tandis que le nombre de 
superviseurs a atteint 500 000. Dans 
un entretien diffusé par la Télévision 
algérienne, M. Chorfi a expliqué qu'en 
plus de tous les moyens mobilisés 
pour la réussite de ce rendez‐vous 
électoral, les bureaux de vote ont 
connu la présence des représentants 
des trois candidats, ce qui reflète, a‐t‐
il dit, « la transparence et l'intégrité de 
l'opération électorale ». Dans le même 
contexte, le président de l'ANIE a 
salué « la maturité de la jeunesse algé‐
rienne », citant les rencontres qu'il a 
eues avec elle lors de la révision extra‐
ordinaire des listes électorales, qui, a‐
t‐il dit, a été caractérisée par « un 
riche débat ». « Un grand pourcentage 
de ces jeunes est inscrit aux élections 
présidentielles », a ajouté M. Chorfi, ce 
qui leur permet de s'intégrer dans le 
processus politique. D'autre part,                    
M. Chorfi a estimé que « la campagne 
électorale s'est déroulée dans une 
atmosphère caractérisée par la matu‐
rité démocratique », ce qu'il a considé‐
ré comme « un point positif qui valori‐
se le processus de cette importante 
élection présidentielle». 

PRÉSIDENTIELLE 2024 

La presse nationale salue la mobilisation des électeurs 
La presse nationale paraissant dimanche a salué la mobilisation 
des électeurs pour la réussite de l'élection présidentielle du 7 
septembre et dont les titres ont mis en avant le taux de participa‐
tion atteignant 48,03%. Sous le titre : " Les Algériens au rendez‐
vous", le quotidien Horizons écrit que "le taux de participation a 
atteint 48,03% à l'élection présidentielle" tout en revenant sur les 
déclarations des trois candidats dont le point commun consiste à 
aspirer à un avenir meilleur pour l'Algérie. Le même journal a 
noté dans un commentaire que "l'engagement a été tenu", tout en 
affirmant que ce même "engagement a été honoré de manière 
remarquable". Dans le même contexte, le quotidien Echaab titre à 
la Une : "L'Algérie toujours triomphante" en revenant sur le taux 
de participation de 48,03% annoncé par le président de l'Autori‐
té nationale indépendante des élections (ANIE), Mohamed Charfi. 
Sous le titre " Les Algériens étaient au rendez‐vous", le quotidien 
Alger16 affirme, dans un reportage, que "le 7 septembre 2024 
restera dans les annales de l'histoire politique de l'Algérie comme 
une journée de mobilisation sans précédent". Le quotidien El 
Moudjahid titre, pour sa part, à sa Une " La démonstration 
citoyenne" et écrit que "malgré la canicule et les vacances, les 
Algériens se sont rendus aux urnes". El Moudjahid n'a pas omis de 
saluer, à cette occasion, la mobilisation importante de la diaspora 
algérienne "qui a voté dans une ambiance festive et patriotique". 

La Voie d'Algérie écrit, pour sa part, que "l'appel de la patrie  a été 
entendu", affirmant que le scrutin "s'est déroulé dans le calme et 
la sérénité". Le Soir d'Algérie a considéré, de son côté, que "la 
citoyenneté a triomphé" tout en saluant une "participation appré‐
ciable et un vote sans incidents". Sous le titre: " les Algériens 
votent dans le calme et la sérénité,  le journal El Watan a salué 
également la bonne organisation dans les centres et dans les 
bureaux de vote  ainsi que la mobilisation des électeurs. Le quoti‐
dien El Khabar a salué également, la mobilisation générale pour 
sécuriser l'opération de vote tout en revenant aux chiffres fournis 
par l'Autorité nationale indépendante des élections (ANIE). 
Le journal Echorouk El Youmi a commenté, de son côté, l'événe‐
ment électoral dans un article intitulé " La première victoire ", 
affirmant que "peu importe qui remporte l'élection présidentiel‐
le, les Algériens l'ont vécue samedi. Quel que soit le programme 
de développement présenté par l'heureux candidat, choisi par les 
électeurs, la première victoire remportée a été le calme qui a 
caractérisé ce scrutin". Pour L'Echo d'Algérie, "le scrutin s'est 
déroulé dans de bonnes conditions d'organisation". Le même 
journal reprend aussi les déclarations des trois candidats qui ont 
souligné dans l'ensemble l'importance cruciale de ce scrutin pour 
l'avenir du pays.

Les PV des résultats des wilayas transférés 
à la Cour constitutionnelle 

Les résultats préliminaires de 
l’élection pour la présidentiel‐
le annoncés hier par l’Autorité 
nationale indépendante des 
élections (ANIE sont transfé‐
rés à la Cour constitutionnelle 
qui a « le contrôle des opéra‐
tions électorales », et ce en 
application de l’amendement 
constitutionnel du 1er 
novembre 2020. 
La Cour constitutionnelle 
annoncera, en effet,  les résul‐
tats définitifs, après examen 
des recours qu’elle reçoit, 
conformément aux disposi‐
tions de l’article 191 de la 
Constitution. 
Ainsi, après centralisation des 
résultats par les commissions 

de wilaya, les procès‐verbaux 
sont déposés au niveau de la 
Cour constitutionnelle, au 
plus tard dans les 72 heures 
qui suivent la clôture du scru‐

tin. Elle reçoit également les 
procès‐verbaux de centralisa‐
tion de la commission électo‐
rale des résidents à l’étranger, 
au plus tard dans les 96 

heures qui suivent la clôture 
du scrutin. La Cour constitu‐
tionnelle peut demander de 
lui fournir des documents 
électifs particuliers, comme 
les procès‐verbaux de recen‐
sement communal des voix, 
procès‐verbaux de dépouille‐
ment, les bulletins annulés ou 
contestés ainsi que les procu‐
rations de vote. En cas de 
contestation des résultats 
préliminaires du scrutin, les 
recours doivent être formulés 
dans un délai de 48 heures qui 
suivent la proclamation des 
résultats préliminaires auprès 
du greffe de la Cour constitu‐
tionnelle », explique‐t‐on. 

R.N.
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L
e président sortant, Abdel‐
madjid Tebboune, a été 
réélu pour un deuxième 

mandat de cinq ans, avec                   
94, 65% des voix, selon les 
résultats provisoires annoncés, 
hier, par le président de l’Auto‐
rité nationale indépendante des 
élections (ANIE), Mohamed 
Charfi. Abdelmadjid Tebboune 
l’a été face à deux candidats 
dont les scores ont été les sui‐
vants : 3,17 % pour le candidat 
du Mouvement de la société 
pour la paix (MSP), Abdelaali 
Hassani Cherif, et 2,16 % pour le 
candidat du Front des forces 
socialistes (FFS), Youcef Aou‐
chiche. Il a remporté ainsi  haut 
la main le scrutin. Sur un total 
de 5,6 millions de «votes enre‐
gistrés, 5,320 millions ont voté 
pour le candidat indépendant» 
Tebboune, «soit 94,65% des 
voix», a déclaré Mohamed Char‐
fi. Dans un contexte internatio‐

nal marqué par l’incertitude, les 
Algériens ont préféré opter 
pour la stabilité, en lui renouve‐
lant leur confiance. Le candidat 
Tebboune a su être à l’écoute 
des Algériens. Il a  mené une 
campagne électorale en phase 
avec les attentes sociétales, 
adaptant le contenu de son dis‐
cours électoral en tenant comp‐
te des tendances décisionnelles 
notamment des jeunes élec‐
teurs. Et le message a été enten‐
du. Tebboune a fait campagne 
pour que des progrès soient 
accomplis dans divers secteurs : 
diversification économique, 
exportation hors hydrocar‐
bures, infrastructures routières 
et portuaires, mines, énergie…  
Durant son premier mandat, il 
basa sa stratégie sur la lutte 
contre le chômage et l’insertion 
professionnelle, accordant une 
attention particulière à la place 
de la jeunesse dans le pays. Les 

mesures adoptées, sous sa 
direction, témoignent de sa sin‐
cérité et de sa détermination en 
la matière. Aujourd’hui, des mil‐
liers d’Algériens ont droit à l’al‐
location chômage. Et des mil‐
liers d’autres ont trouvé du tra‐
vail grâce à des formations 
adaptées aux besoins du marché 

du travail et à la mise en œuvre  
de plusieurs projets d’investis‐
sement. Tebboune s’est engagé à 
porter le nombre de projets 
d’investissement à 20 000 
durant le prochain mandat et de 
créer 450 000 nouveaux postes 
d’emploi. Il dirige le pays depuis 
cinq ans et son bilan est positif, 

il a réussi à créer 250 000 
emplois, avec une série  de pro‐
jets d’investissement (9 000) 
dans les cartons. Il avait expri‐
mé sa satisfaction quant à la 
campagne  électorale. En effet, 
dans une déclaration à la presse, 
à l’issue de l’accomplissement 
de son devoir électoral, le prési‐
dent‐candidat avait évoqué les 
bonnes conditions et surtout la  
sérénité  ayant marqué la cam‐
pagne électorale. «Ceux qui 
nous ont suivi de l’intérieur et 
de l’extérieur ont constaté que 
la campagne électorale était très 
propre et que les trois candidats 
au fauteuil présidentiel étaient à 
la hauteur, en donnant une 
image très honorable de l’Algé‐
rie et de la démocratie en Algé‐
rie. Et d’ajouter : «J’espère que 
nous serons un exemple pour 
les autres». 

Youcef S. 

AVEC UN SCORE ÉCRASANT DE 94,65 % DES VOIX   

Abdelmadjid Tebboune a été largement 
réélu pour un second mandat

ILS ONT VOTÉ DANS LE CALME ET LA SÉRÉNITÉ   

Les Algériens au rendez-vous 
Les Algériens se sont rendus samedi 
dans les bureaux de vote pour élire un 
nouveau président de la République.  Le 
taux de participation lors de ce scrutin 
important pour les Algériens a atteint 
26,45% au niveau national et 18,31% au 
sein de la communauté nationale à 
l’étranger et ce, jusqu’à 17h00. A 13h, le 
taux de participation national a atteint 
13,11% au niveau national et 16,18% au 
sein de la communauté nationale à 
l’étranger, alors qu’il était respective‐
ment de 4,56% et 14,50% à 10h00. Le 
président de l’Autorité nationale indé‐
pendante des élections (ANIE), Moha‐
med Charfi, a indiqué que l’horaire de 
clôture du scrutin dans les bureaux de 
vote a été décalé d’une heure, soit de 
19h00 à 20h00 au niveau national, à la 
demande des coordinateurs des déléga‐
tions de wilaya de l’ANIE. A l’Ouest du 
pays, les électeurs ont été unanimes à 
souligner l’importance de la participa‐
tion à cette échéance électorale, afin de 
«réaliser davantage d’acquis dans divers 
domaines», alors que dans les wilayas du 
Sud, les électeurs fondent, à travers une 
forte participation, leur espoir sur le 
futur Président élu pour consolider la 
dynamique de développement dans ces 
wilayas et la prise en charge de leurs 
attentes dans divers domaines, ainsi que 
l’amélioration de leurs conditions de vie. 

A l’Est, les centres de vote ont également 
enregistré une affluence remarquable 
dès les premières heures d’ouverture 
des urnes, les électeurs ayant estimé que 
ce rendez‐vous électoral renforcera le 
processus de développement et la stabi‐
lité du pays et apportera de nombreux 
acquis au peuple, tandis qu’au Centre du 
pays, l’opération de vote a été marquée 
par de très bonnes conditions organisa‐
tionnelles, avec une affluence croissante 
des électeurs. Pour rappel, les trois can‐
didats en lice pour cette élection prési‐
dentielle, à savoir le candidat du Front 
des forces socialistes (FFS), M. Youcef 
Aouchiche, le candidat indépendant, M. 
Abdelmadjid Tebboune et le candidat du 
Mouvement de la société pour la paix 
(MSP), M. Abdelaali Hassani Cherif, ont 
accompli leur devoir électoral dans la 
matinée. Pour leur part, les responsables 
au niveau des permanences des trois 
candidats, ont estimé, dans des déclara‐
tions à la presse, que le scrutin se dérou‐
le dans le calme et dans de bonnes des 
conditions organisationnelles, de maniè‐
re à permettre aux électeurs d’exprimer 
leur volonté de choisir leur Président 
pour le prochain mandat. Ils ont égale‐
ment qualifié l’ambiance générale de 
«normale», marquée  par une participa‐
tion «calme» des citoyens. Le président 
de l’Autorité nationale indépendante 

pour les élections (ANIE), Mohamed 
Charfi, a affirmé, après avoir accompli 
son devoir électoral à l’école des Frères 
El Hachemi à El Biar (Alger), que le taux 
de participation au niveau national et à 
l’étranger à l’élection présidentielle est 
«considérable» comparativement à ceux 
enregistrés à la présidentielle de 2019 et 
aux précédentes échéances électorales». 
Les chiffres avancés par l’Autorité natio‐
nale indépendante des élections (ANIE) 

font ressortir que le corps électoral 
compte un total de 24.351.551 électeurs, 
dont 23.864.061 au niveau national, soit 
47% de femmes et 53% d’hommes, alors 
que 36% ont moins de 40 ans. Pour ce 
qui est des membres de la communauté 
nationale établie à l’étranger, dont le 
corps électoral compte 865.490 élec‐
teurs (45% de femmes et 55% 
d’hommes), l’opération de vote a débuté 
lundi dernier. APS

ÉLECTION PRÉSIDENTIELLE 

Le MSP se plaint 
Le Mouvement de la société pour la paix 
(MSP), a rendu public hier ( à la mi‐jour‐
née) un communiqué. Il y explique 
qu’en «attendant l’annonce des résul‐
tats provisoires, nous affirmons que 
nous assumerons notre responsabilité 
devant les électeurs en premier lieu et 
les militants en second lieu, pour clari‐
fier toutes les circonstances entourant 
le processus électoral et ses résultats 
possibles et annoncer la position appro‐
priée». Le mouvement estime que «l’es‐
prit de responsabilité politique et d’en‐
gagement national» qui a caractérisé la 
campagne du candidat du MSP a confé‐
ré à ce «rendez‐vous national impor‐

tant» une image de «haute compéti‐
tion». Et ce, ajoute le texte, «malgré les 
pratiques administratives inaccep‐
tables» de l’Anie durant la collecte de 
parrainages, ou encore «l’absence de 
contrôle de la couverture médiatique 
des candidats durant la campagne». Le 
MSP «note avec regret le retour des 
anciennes pratiques», faisant état de 
«pressions exercées sur certains admi‐
nistrateurs de bureaux de vote pour 
gonfler les résultats», «la non‐remise 
des procès‐verbaux de dépouillement 
aux représentants des candidats» et «le 
recours massif au vote par procura‐
tion». Y.S. 

ENJEU PRINCIPAL DE L’ÉLECTION PRÉSIDENTIELLE 

Le taux de participation a atteint samedi 48,03% 
au niveau national 

Il se situait autour de 48,03% au niveau 
national et de 19,57% pour la communauté 
nationale établie à l'étranger à la clôture 
des bureaux de vote à 20:00. Le taux de 
participation était de 26,46% au niveau 
national et de 18,31% au sein de la com‐
munauté nationale à l'étranger samedi, à 
17h00. S'exprimant à cette occasion,                      
M. Charfi avait indiqué samedi que "l'opé‐

ration est toujours en cours à l'étranger", 
ajoutant que "les données pourraient chan‐
ger". 
Par ailleurs, il avait expliqué que le retard 
accusé dans l'annonce du taux de participa‐
tion se justifiait par la non‐réception des 
informations relatives au scrutin dans les 
wilayas de Tamanrasset et Béchar à cause 
des inondations ayant touché ces wilayas", 

précisant que "les données partielles 
seront annoncées après la réception des PV 
des wilayas, dès dimanche à l'aube, alors 
que les résultats provisoires seront annon‐
cés avant de transmettre le dossier à la 
Cour constitutionnelle". Charfi avait fait 
savoir que "l'annonce des résultats provi‐
soires ne dépassera pas 48 heures, étant 
donné que la loi fixe un délai de 72 heures".

Dans un contexte international marqué par 
l’incertitude, les Algériens ont préféré opter pour la 
stabilité, en lui renouvelant leur confiance. Le 
candidat Tebboune a su être à l’écoute des 
Algériens.
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P
résent à ce rendez‐vous, 
Ahmed Attaf, ministre 
des Affaires étrangères, 

a, dans un discours prononcé 
à cette occasion, mis en avant 
l’importance cruciale de 
maintenir une cadence positi‐
ve pour répondre aux besoins 
prioritaires des pays afri‐
cains, tout en saluant cette 
initiative comme étant une 
pierre angulaire de la coopé‐
ration fructueuse entre 
l’Afrique et la Chine, souli‐
gnant l’adhésion collective 
des pays africains à travers la 
signature de mémorandums 
d’entente. Attaf a largement 
évoqué  les relations sino‐
africaines, expliquant qu’elles 
sont enracinées dans un héri‐
tage historique commun 
d’amitié et de solidarité, ren‐
forcé par le soutien mutuel 
dans des forums internatio‐
naux clés. Le ministre n’a pas 
manqué de mettre en éviden‐
ce les succès tangibles, pro‐
duit  de cette coopération, 
citant des projets significatifs 
tels que l’expansion des infra‐
structures de transport en 
Afrique, comprenant chemins 
de fer, ports et aéroports. Il a 
également parlé de l’impact 
économique crucial de ces 
développements, notant que 
le manque d’infrastructures 
en Afrique réduit la croissan‐
ce de 2% et diminue la pro‐
ductivité de près de 40%. 
Pour l’Algérie, adhérer à «la 
Ceinture et la Route» ne se 
limite pas à des projets infra‐
structurels, mais représente 
aussi une opportunité de ren‐
forcer son intégration régio‐
nale. Attaf a exprimé le désir 

que cette coopération s’éten‐
de aux efforts de l’Algérie 
pour améliorer les réseaux 
d’interconnexion régionaux, 
renforçant ainsi les échanges 
et les interactions à tous les 
niveaux. Selon le ministre, le 
but de la consolidation de la 
relation à l’origine de la créa‐
tion de l’initiative «la Ceintu‐
re et la Route» représente 
«l’essence de la politique prô‐
née par l’Algérie à travers 
plusieurs projets structu‐
rants de dimension régionale, 
visant l’interconnexion des 
infrastructures nationales 
avec les pays de notre voisi‐
nage et notre profondeur 
africaine : routes, chemins de 
fer, réseaux d’électricité et de 
gaz, fibre optique et plate‐
formes logistiques des zones 
de libre‐échange». Il a conclu 
son allocution en réaffirmant 
le soutien et l’engagement de 
l’Algérie en faveur du parte‐
nariat Afrique‐Chine, ainsi 
que son aspiration à la réali‐
sation de davantage d’acquis 
sur la voie de ce partenariat 
«privilégié et prometteur». 
Cette déclaration témoigne 

non seulement de la profon‐
deur des liens sino‐algériens, 
mais aussi de l’engagement 
résolu de l’Algérie à contri‐
buer à la réalisation des 
objectifs communs de déve‐
loppement durable et d’inté‐
gration continentale. Au plan 
économique, les relations 
bilatérales n’ont cessé de se 
renforcer au fil des années, 
devenant un pilier fondamen‐
tal du développement indus‐
triel et commercial. Il s’agit là  
d’un partenariat stratégique, 
inscrit dans la dynamique de 
la Nouvelle Route de la Soie, 
couvrant une large gamme de 
secteurs, dont l’électroména‐
ger. Ce  secteur en particulier, 
symbolise en fait l’étroite col‐
laboration entre les deux 
nations. La Chine aura permis 
à l’Algérie de développer une 
industrie locale d’électromé‐
nager de plus en plus compé‐
titive. Plusieurs projets 
conjoints ont vu le jour, 
contribuant à la diversifica‐
tion de l’économie algérienne 
et à la réduction de sa dépen‐
dance aux importations. L’un 
des exemples les plus emblé‐

matiques est le partenariat 
stratégique liant la société 
algérienne Samha, filiale du 
groupe Cevital, et le groupe 
chinois Haier, leader mondial 
du secteur de l’électroména‐
ger. Un accord de partenariat 
a été signé en juillet dernier, 
concrétisant ainsi le premier 
modèle de colocalisation 
d’entreprise chinoise en Algé‐
rie, ce qui permettra de trans‐
former le marché de l’électro‐
ménager dans le pays et dans 
les régions Moyen‐Orient et 
Afrique, et d’autres marchés 
extérieurs. Samha est ainsi le 
représentant officiel de la 
marque Haier en Algérie et 
produira au niveau de son 
complexe industriel de Gued‐
jel, situé à une quinzaine de 
kilomètres à l’est de Sétif. Une 
gamme importante de pro‐
duits de la prestigieuse 
marque premium Haier, tels 
que réfrigérateurs, congéla‐
teurs, lave‐linge, sèche‐linge, 
lave‐vaisselle, téléviseurs, cli‐
matiseurs, cuisinières et dif‐
férents types de chauffe‐eau 
et chaudières. 

Y.S.

L’Algérie œuvre  à la  
construction conjointe 
de l’initiative «la Ceinture 
et la Route».  Elle a 
affirmé son engagement 
en faveur de ce projet 
pharaonique lors du 
sommet Chine-Afrique 
tenu à Pékin.

SOMMET CHINE-AFRIQUE 

Alger et Pékin sur la même 
longueur d’onde

LES ENTREPRISES ALGÉRIENNES SAISISSENT CETTE NOUVELLE OPPORTUNITÉ 
La Mauritanie ouvre son marché 

L’Algerian Union Bank (AUB), première banque algé‐
rienne en Mauritanie, vient de mentionner  dans une 
publication rendue publique, l’importance du marché 
mauritanien. Selon l’Algerian Union Bank, la Maurita‐
nie se révèle être un terrain d’investissement fertile 
pour les entreprises nationales. La Mauritanie est un 
pays riche en ressources minérales, notamment le fer, 
l’or et le cuivre. D’après l’AUB, ces ressources demeu‐
rent largement sous‐exploitées et offrent des opportu‐
nités significatives pour les entreprises algériennes 
dans l’extraction minière et les services auxiliaires. 
L’exploitation de ces minerais, explique la banque, 
«pourrait non seulement générer des bénéfices sub‐
stantiels pour les investisseurs, mais également contri‐
buer au développement économique du pays». L’AUB 
note que le secteur minier en Mauritanie représente un 
pilier essentiel de l’économie nationale, avec un poten‐
tiel de développement considérable. En effet, le pays 
est l’un des tout premiers pays d’Afrique francophone 
à avoir mis en œuvre l’Initiative pour la transparence 
des industries extractives (ITIE), qui indique que l’ex‐
ploitation minière contribue à 59% des exportations, à 
9,6% du PIB et à 10,4% des recettes de l’Etat maurita‐
nien. La production du secteur minier a augmenté ces 
dernières années, grâce à la forte demande mondiale 
de minerai de fer et d’or et à la poursuite des investis‐

sements dans les capacités extractives. Le gouverne‐
ment mauritanien, précise l’AUB, «a introduit des 
réformes dans le secteur minier, au niveau notamment 
du cadre juridique, des responsabilités institution‐
nelles ainsi que du système d’information géologique». 
Dans le domaine énergétique, la Mauritanie s’engage 
dans une transition vers des sources d’énergie 
durables. Selon la banque, le pays met l’accent sur le 
développement des énergies renouvelables, notam‐
ment solaire et éolienne. Grâce à un ensoleillement 
quasi‐permanent et à des vents constants, la Maurita‐
nie possède un énorme potentiel dans ce secteur. «Les 
entreprises algériennes peuvent jouer un rôle crucial 
en apportant leur expertise et leurs technologies pour 
aider à réaliser cette transition énergétique», souligne 
la première banque algérienne ouverte à l’étranger. Le 
secteur de la pêche représente également une richesse 
océanique pour ce pays. Selon la banque, «la Maurita‐
nie dispose d’une des zones côtières les plus riches en 
ressources halieutiques, et la pêche constitue une sour‐
ce importante de devises grâce à l’exportation de pro‐
duits de la mer». C’est pourquoi l’AUB appelle les entre‐
prises algériennes à investir dans la transformation, la 
logistique et la commercialisation des produits halieu‐
tiques, renforçant ainsi la chaîne de valeur et contri‐
buant à la durabilité de ce secteur. L’agriculture et l’éle‐

vage ne sont pas en reste. Avec des initiatives visant à 
moderniser ces secteurs via l’irrigation et la mécanisa‐
tion, «les entreprises algériennes ont l’opportunité 
d’investir dans les infrastructures agricoles, la produc‐
tion de semences et l’élevage», explique encore la 
banque algérienne. 
«Ces investissements peuvent non seulement amélio‐
rer la productivité, mais aussi soutenir un développe‐
ment durable, d’autant que l’élevage représente un sec‐
teur à fort potentiel pour le pays et a vu sa part dans le 
PIB augmenter sensiblement au cours des dernières 
années», fait‐elle observer. L’AUB affirme aussi que les 
entreprises algériennes peuvent également contribuer 
à l’effort visant à développer le secteur des infrastruc‐
tures «en investissant dans des projets d’infrastructure 
qui soutiennent la croissance économique», notam‐
ment dans la construction, la logistique et les technolo‐
gies de l’information. D’après l’AUB, «l’amélioration 
des infrastructures est cruciale pour faciliter les 
affaires et attirer davantage d’investissements étran‐
gers». L’AUB, qui compte comme actionnaires quatre 
banques publiques ( CPA, BNA,  BEA et la BADR), sou‐
ligne enfin son engagement à accompagner les inves‐
tisseurs à chaque étape, offrant des services financiers 
adaptés à leurs besoins.

Des renforts 
de la Protection civile 
en route vers Béchar 

Des renforts en moyens humains et 
logistiques de la Protection civile, dont 
des équipes de plongeurs, sont en route 
vers la wilaya de Béchar pour contri‐
buer aux opérations de secours et d’in‐
tervention suite aux inondations ayant 
affecté la région. Ces renforts, issus des 
wilayas d’Oran, Ain Temouchent, Mas‐
cara, Chlef, Relizane, Tlemcen et Ghar‐
daïa, vont contribuer aux opérations de 
secours et d’intervention dans la 
wilaya, confrontée à des pluies torren‐
tielles et inondations depuis samedi 
après‐midi, a indiqué le chargé de la 
communication à la direction de wilaya 
de la PC, le sous‐lieutenant Abou Bakr 
Baali. Depuis le début des chutes de 
pluies torrentielles sur la région, les 
services de la PC ont effectué de nom‐
breuses opérations de secours et d’in‐
tervention, notamment pour évacuer 
des personnes encerclées par les eaux 
de crue d’oueds, a ajouté le sous‐lieute‐
nant Abou Bakr Baali. La crue de Oued 
Béchar, qui traverse en long la ville épo‐
nyme, a causé la destruction partielle 
de l’un des quatre ponts enjambant le 
cours d’eau, tandis que les trois autres 
ont été submergés par les eaux de crue, 
rendant impossible la circulation des 
personnes et des véhicules entre les 
parties est et ouest de la ville. Une dizai‐
ne d’oueds et autres cours d’eau sont en 
crue dans plusieurs communes de la 
wilaya, perturbant le trafic routier sur 
plusieurs tronçons des RN‐6 et RN‐110 
et dans d’autres routes de wilaya, selon 
les services de la wilaya. 

 
PROTECTION CIVILE 

Neuf morts sur les 
routes et par noyade 

en 24 heures 
Dans son bilan, la protection civile a fait 
savoir que ses unités ont effectué 3925 
interventions, soit une intervention 
chaque 22 secondes. Ainsi, les services 
de la protection civile ont effectué 165 
interventions pour les accidents de la 
route, enregistrés dans plusieurs 
wilayas du pays, faisant 05 morts et 234 
blessés, précise la même source. S’agis‐
sant des cas de noyade, les services de 
la protection civile ont effectué 799 
interventions permettant le sauvetage 
de 626 personnes d’une mort certaine. 
Par ailleurs, trois personnes sont décé‐
dées par noyade dans une retenue 
d’eau dans la wilaya de Gharadïa, leurs 
corps ont été repêchés par les éléments 
de la protection. Concernant les acci‐
dents liés aux intempéries enregistrés 
durant les dernières 24 heures ont pro‐
voqué la mort d’une fillette âgée de 
quatre ans, emportée par les crues 
d’eaux dans la wilaya d’Illizi. 
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PRATIQUES TROMPEUSES DES SOLDES EN ALGÉRIE :  

Le ministère du Commerce réagit 
Le phénomène des pratiques trom‐
peuses lors des soldes est de plus en plus 
répandu en Algérie et de nombreux 
consommateurs se plaignent de prix                      
« gonflés » après prétendues réductions, 
ou encore de rabais appliqués sur des 
produits invendus des saisons précé‐
dentes. 
En réponse à ces pratiques douteuses, 
des organisations de défense des 
consommateurs appellent à la vigilance 
pour éviter que les clients ne tombent 
dans le piège de ces promotions fraudu‐
leuses. 
L’association algérienne de défense des 
consommateurs, Himayatec , a reçu une 
plainte d’une cliente de Chéraga, à Alger. 
Elle a découvert une situation surpre‐
nante : le commerçant a augmenté le prix 
d’une paire de chaussures médicales ita‐
liennes, passant de 6 000 DA à 6 500 DA 
sous prétexte d’une « réduction ». 
Des commerçants ont également doublé 
les prix d’autres produits, comme des 
ordinateurs, tout en les affichant comme 
soldés. 
Les pratiques frauduleuses constatées 
durant la période des soldes ne sont pas 
sans conséquences pour les commer‐
çants qui ne respectent pas les règles 
établies par la loi. 

Selon les dispositions du décret exécutif 
n° 06‐215 du 18 juin 2006, les commer‐
çants doivent afficher clairement les prix 
avant et après réduction, et ces réduc‐
tions ne peuvent s’appliquer qu’aux 
articles achetés dans les trois derniers 
mois. Les commerçants doivent présen‐
ter les marchandises en soldes séparé‐
ment de celles qui ne le sont pas. 
Toute infraction expose les contreve‐
nants à des sanctions allant jusqu’à la 
fermeture du magasin et la saisie des 
marchandises. Mais malgré ces mesures, 
de nombreux commerçants ne respec‐
tent pas ces réglementations. 
Le ministère du Commerce insiste sur 
l’importance d’une application stricte de 
ces règles pour encourager une dyna‐
mique commerciale saine et compétitive, 
surtout en période de rentrée sociale. 
Les agents de contrôle, en coordination 
avec les associations de consommateurs, 
continuent d’intensifier leurs efforts 
pour détecter et sanctionner les compor‐
tements frauduleux, garantissant ainsi la 
protection des droits des consomma‐
teurs. 

Des organisations sud-africaines exhortent l'ONU 
à accélérer la décolonisation du Sahara occidental 

Des partis politiques, organisations syn‐
dicales et civiles sud‐africains ont exhor‐
té l'ONU à accélérer la décolonisation du 
Sahara occidental et à permettre à 
l'Afrique de "tourner la dernière page de 
l'histoire du colonialisme" à travers 
l'exercice par le peuple sahraoui de son 
droit à l'autodétermination. Lors d'un 
séminaire organisé vendredi dernier à 
Pretoria, des représentants du Congrès 
national africain (ANC), du parti commu‐
niste sud‐africain, du Congrès des syn‐

dicats sud‐africains (COSATU), du Syndi‐
cat des travailleurs de l'Education et de 
la Santé et de ses diverses branches, 
ainsi que du mouvement sud‐africain de 
solidarité avec le peuple sahraoui, ont 
mis l'accent sur la nécessité de soutenir 
le peuple sahraoui jusqu'à son accession 
à l'indépendance. Le président du Mou‐
vement de solidarité avec le peuple sah‐
raoui, l'ancien général sud‐africain Keith 
Mokoape, a condamné, à l'occasion, les 
politiques coloniales marocaines, expri‐

mant son "indignation" face aux crimes 
perpétrés par le Maroc contre le peuple 
sahraoui. Il a dénoncé, en outre, le pilla‐
ge par le Maroc des ressources natu‐
relles sahraouies qui se poursuit avec la 
complicité de "puissances mondiales", 
affirmant que ces crimes "ne resteront 
pas impunis". Le président du Mouve‐
ment de solidarité avec le peuple sah‐
raoui a appelé, à ce titre, l'Union africai‐
ne (UA) à imposer des sanctions à l'en‐
contre du Maroc pour "violation flagran‐

te des principes fondateurs de l'UA par 
son occupation illégale et honteuse de 
certaines parties du territoire sahraoui." 
L'ancien général Keith Mokoape a rappe‐
lé, dans son intervention, le soutien 
apporté par la République arabe sah‐
raoui et démocratique (RASD) à la lutte 
anti‐apartheid en Afrique du Sud, souli‐
gnant que les Sahraouis ont, toujours, 
plaidé pour un durcissement des sanc‐
tions africaines et internationales contre 
le régime de l'apartheid. 

Mali - Chine : de nouveaux accords 
pour un « partenariat stratégique » 

Accompagner le développement du Mali, 
conformément à ses réalités nationales 
pour ainsi écrire une « nouvelle page histo‐
rique dans les annales de la coopération 
sino‐malienne ». C’est l’engagement pris 
par le président chinois en marge du 
FOCAC. Le Mali a signé plusieurs accords 
avec des entreprises chinoises. C’est ce qui 
ressort d’une série de communiqués 
publiés par la présidence malienne, en 
marge de la 9e édition du Forum de Coopé‐
ration Afrique‐Chine. Ces accords mar‐
quent le début du nouveau « partenariat 
stratégique » entre les deux pays, comme l’a 

déclaré le lundi 2 septembre 2024, le prési‐
dent chinois, Xi Jinping, lors d'une audience 
accordée à son homologue malien, Assimi 
Goïta. « Je propose de porter les relations 
sino‐maliennes au niveau de partenariat 
stratégique pour continuer de faire valoir 
l'amitié traditionnelle et d'écrire ensemble 
de nouveaux chapitres dans les annales de 
la solidarité de la coopération sino‐malien‐
ne ». Parmi ces conventions figure un 
mémorandum d’entente signé entre la 
Société malienne de transmission et de dif‐
fusion (SMTD) et Huawei, en vue d’accélé‐
rer le projet « Mali Numérique ». 

L’Algérien Mohammed Mouzaoui 
forme les compétences 

numériques 

Mohammed Mouzaoui est un informati‐
cien et un entrepreneur algérien. Il est le 
fondateur et le président‐directeur géné‐
ral de KhadMoney, une start‐up visant à 
révolutionner l'éducation en offrant une 
expérience d'apprentissage fluide et cap‐
tivante. Il souhaite rendre l'éducation de 
qualité accessible à tous. Grâce à sa pla‐
teforme technologique et à son école, il 
propose une large gamme de cours cou‐
vrant différents domaines du numé‐
rique. Créée en 2023, KhadMoney a pour 
mission de promouvoir l'apprentissage, 
de développer le réseau des étudiants et 
de les accompagner dans leurs projets 
professionnels. Grâce à une communau‐
té et un réseau de formateurs en pleine 
expansion, la start‐up propose un large 
éventail de cours pour favoriser l'épa‐
nouissement des apprenants. L'aventure 
de KhadMoney a commencé en 2022 
sous la forme d'une école d'été. Moham‐
med et son équipe y ont formé plus de                
1 500 étudiants dans divers domaines 
tels que le développement web, l'intelli‐
gence artificielle et le design graphique. 
C’est le succès de cette école qui a inspi‐
ré le lancement de la start‐up. Aujour‐
d'hui, KhadMoney dispose d'une école à 
Bab Ezzouar, en Algérie, où elle organise 
des cours en présentiel. Elle propose 
également des cours en ligne via Google 
Meet. Sur sa plateforme web et dans son 
école, elle offre des formations en déve‐

loppement informatique, marketing, 
design, langues, affaires, e‐commerce et 
intelligence artificielle, entre autres. 
Avant de fonder KhadMoney, Moham‐
med Mouzaoui a cofondé, en 2017, Qua‐
lified Algerian Workers Services (QAWS), 
une entreprise de services pour particu‐
liers et entreprises, dont il a été direc‐
teur jusqu'en 2023. En 2019, il a égale‐
ment cofondé GDG Mostaganem, un 
groupe de développeurs Google à Mosta‐
ganem, en Algérie. Il est titulaire d’un 
diplôme d’ingénieur en informatique 
obtenu en 2020 à l’Ecole nationale supé‐
rieure d’informatique d’Algérie. De 2019 
à 2020, il était le président de Club Vert 
dans son université. Une association qui 
a pour but de protéger l’environnement. 
De 2020 à 2023, il travaille comme ana‐
lyste commercial pour ERENAV, une 
compagnie maritime basée en Algérie. 

CONFIDENTIEL

FRANCE TRAVAIL :  
Plus de 50 % des offres d’emploi 
seraient illégales, selon la CGT 

Chômeurs 
Depuis le 1ᵉʳ janvier 2024, France 
Travail a remplacé Pôle Emploi. Ce 
changement a pour objectif d'at‐
teindre le plein‐emploi. Cependant, 
un rapport de la CGT chômeurs 
indique qu'une grande majorité des 
offres d'emploi diffusées par la plate‐
forme pourrait être illégale. La der‐
nière enquête de la CGT chômeurs, 
dévoilée jeudi 29 août, examine près 
de 1 844 offres publiées par France 

Travail. Les résultats révèlent que 55 
% de ces offres seraient illégales si on 
se fie au Code du travail. Pierre Gar‐
nodier, secrétaire général du syndi‐
cat, souligne dans une interview 
accordée à l'Humanité qu'il y a « une 
différence avec l’étude de France Tra‐
vail qui a choisi aléatoirement dans 
toute sa base de données 2 500 offres 
vérifiées par un de leurs agents et 2 
500 offres de partenaires ».  

Tamanrasset : 
le corps d’un sexagénaire 

emporté par les crues retrouvé 
A Tamanrasset, les éléments de la 
Protection civile ont retrouvé le 

corps d’un homme, âgé de 62 ans, 
emporté par les crues dans la zone 
d’Ifek. Il était porté disparu depuis 

samedi, peu après 19h00. La 
dépouille de la victime a été retrou-

vée dimanche à 6h53. Elle a été 
transférée vers la morgue de l’hôpi-

tal local.  
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C
ette manifestation à la fois 
culturelle et touristique 
qui précède la Foire com‐

merciale intra‐africaine (IATF) 
prévue en septembre 2025, en 
Algérie, et qui se tient sous le 
slogan "Un peuple uni par la 
culture et créatif au service du 
monde", se veut une occasion 
importante pour faire connaitre 
les industries créatives et cultu‐
relles africaines, encourager les 
différents talents dans divers 
domaines de créativité des 
quatre coins du continent, pro‐
mouvoir le débat entre les par‐
ticipants et offrir davantage 
d'opportunités commerciales 
entre les entreprises d'une part, 
et entre les entreprises et les 
gouvernements, d'autre part, a 
précisé ledit communiqué. 
Du côté algérien, ces journées 

sont organisées par les minis‐
tères du Commerce et de la pro‐
motion des Exportations, de la 
Culture et des Arts, de la Jeunes‐
se et des Sports et du Tourisme 
et de l'Artisanat. Ainsi, des 

manifestations diverses seront 
organisées, telles que des expo‐
sitions, des tables rondes, des 
conférences, des ateliers de for‐
mation dans le domaine de la 
musique et du cinéma, des 

œuvres artistiques, des exposi‐
tions d'art et des défilés de 
mode, ainsi que des activités 
sportives et des visites sur les 
différents sites archéologiques 
et touristiques, ajoute la même 

source. Outre l'organisation du 
Prix CANEX de l'édition littérai‐
re en Afrique célébrant l'excel‐
lence littéraire dans le conti‐
nent africain, la manifestation 
sera également marquée par 
"une cérémonie de remise des 
Prix "CANEX Shorts" (concours 
de courts métrages), selon le 
communiqué. Cette manifesta‐
tion continentale sera aussi 
marquée par un défilé de mode 
de la "CANEX Fashion Show", 
par des expositions commer‐
ciales dédiées aux entreprises, 
aux marques commerciales et 
aux organisations créatives 
ainsi que par une vitrine gastro‐
nomique. Un site électronique a 
été ouvert pour cet évènement 
"www.canex.africa" permettant 
aux intéressés de s'inscrire et 
de confirmer leur présence, 
note enfin le même communi‐
qué. R.N.

L'Algérie va organiser, 
en collaboration avec la 
Banque africaine 
d'Import-Export 
"Afreximbank" et en 
partenariat avec la 
Commission de l'Union 
africaine (CUA) et le 
Secrétariat de la Zone 
de libre-échange 
continentale africaine 
(ZLECAF), les journées 
du "CANEX WKND 2024" 
du 16 au 19 octobre 
prochain au Palais des 
Expositions (SAFEX) à 
Alger, a annoncé un 
communiqué conjoint 
des ministères du 
Commerce et de la 
Promotion des 
Exportations, et de la 
Culture et des Arts.

EN COLLABORATION AVEC L’AFREXIMBANK 

L’Algérie organise les journées «CANEX 
WKND» en octobre au Palais des Expositions 

REFUS DE FAIRE LA LUMIÈRE SUR LES DISPARUS SAHRAOUIS  

L'ASVDH dénonce le deux poids, 
deux mesures de l'occupant marocain 

L'Association sahraouie des victimes des 
violations graves des droits humains com‐
mises par le Maroc (ASVDH) a dénoncé le 
deux poids, deux mesures de l'occupant 
marocain qui refuse de faire la lumière sur 
le sort des disparus sahraouis, alors qu'il a 
autorisé les analyses ADN sur les restes des 
victimes de la tristement célèbre prison de 
la mort «Tazmamart». 
Dans un communiqué publié avant‐hier, 
l'Association a indiqué que l'occupant 
marocain a autorisé les analyses ADN sur 
les restes des victimes de la prison secrète 
«Tazmamart» pour découvrir leur identité 
après des décennies de secret entourant 
cette prison et d'autres horribles cachettes 
secrètes marocaines, témoignant de «la 
réalité du régime marocain et de la gravité 

des violations flagrantes des droits de 
l'homme commises à la fois contre les 
Marocains et les Sahraouis». 
L'ASVDH a condamné, à ce titre, «le deux 
poids, deux mesures pratiqué par l'occu‐
pant marocain à chaque fois qu'il s'agit de 
traiter les cas des victimes sahraouies». 
Cette association s'est insurgée contre «la 
politique d'obscurcissement et de dissimu‐
lation de la vérité, qui prive les familles des 
martyrs et des disparus sahraouis de la 
vérité sur le sort de leurs proches» et 
contre «les pressions exercées sur ces 
familles par tous les moyens pour qu'elles 
abandonnent leurs revendications et leurs 
droits». L'Association a appelé, dans ce 
contexte, à lever le voile sur le sort des Sah‐
raouis enlevés et victimes des cachettes 

secrètes marocaines, exigeant la restitution 
des restes de ces personnes à leurs 
familles, et la réalisation de tests ADN pour 
révéler leur identité. 
Exigeant des poursuites judiciaires contre 
les auteurs des crimes d'enlèvement et de 
disparition forcée, ainsi que la fin de la poli‐
tique d'impunité, l'ASVDH a plaidé égale‐
ment pour la prise en charge des victimes 
et la régularisation de la situation des sur‐
vivants des prisons secrètes marocaines 
conformément aux normes internationales. 
Elle a souligné, en outre, la nécessité d'ac‐
corder une indemnisation à ces personnes, 
ainsi qu'à leurs familles, appelant à mettre 
fin aux graves violations des droits de 
l'homme continuellement commises par 
l'occupant marocain.

LE MINISTRE DE LA SANTÉ ANNONCE :  

895 000 naissances par an, dont 21% par césarienne 
Le nombre des naissances a atteint 
895.000/an, dont 21% par césarienne, a 
déclaré, jeudi dernier, le ministre de la 
Santé, AbdelhakSaihi, à l’ouverture d’une 
journée d'étude sur la promotion de la 
santé mère et enfant en période de gros‐
sesse et d'accouchement. 

Présidant l'ouverture de cette journée 
d'étude organisée sous le thème "Pour un 
accouchement sans risque", le ministre a 
indiqué que "le nombre d'accouchements 
en Algérie a atteint 895.000/an, dont 
21% par césarienne", soulignant que 
"l'Algérie a réalisé des progrès impor‐
tants en matière de couverture sanitaire 
pour mère et enfant comparativement 
aux autres pays". Les indicateurs actuels 
font état de "bons résultats" en matière 
de structures sanitaires pour mère et 
enfant, a fait savoir le ministre, mettant 

l'accent sur l'importance de la formation 
dans les spécialités maternelles et infan‐
tiles.  

Saihi a rappelé la mise en place de 
centres de référence pour la protection 
Mère‐enfant au niveau de chaque wilaya, 
en tant que tremplin pour les différentes 
activités concernant la mère et l'enfant. 

L'approche stratégique relative à la pro‐
tection de cette catégorie figure parmi les 
priorités de la santé publique, en tant que 
partie intégrante dans le programme 
national de prise en charge du malade, a 
affirmé le ministre, relevant l'importance 
de "l'aspect préventif" en matière de 
prise en charge de la santé mère et 

enfant. Saihi a fait savoir que le secteur 
de la santé compte un nombre important 
de structures pour mère et enfant, dont 
841 centres de santé, 1.841 polycliniques 
spécialisées pour mère et enfant, 246 éta‐
blissements publics hospitaliers, 16 
centres hospitalo‐universitaire et plus de 
269 établissements hospitaliers privés. 

GENDARMERIE NATIONALE 

Saisie de 154 000 DA de fausse monnaie 
et arrestation de deux personnes à Sétif 

Les éléments du service de recherche et 
d’investigation de la Gendarmerie natio‐
nale à Sétif ont saisi 154.000 DA de faus‐
se monnaie et arrêté deux personnes 
suspectes, a indiqué un communiqué de 

ce corps de sécurité. Selon ledit commu‐
niqué, l’opération qui s’inscrit dans le 
cadre de la lutte contre la criminalité 
sous ses diverses formes dont celle por‐
tant atteinte à l’économie nationale a été 

menée suite à des informations relatives 
à la mise en circulation par deux indivi‐
dus de faux billets de banque de la mon‐
naie nationale sur le territoire de la 
wilaya. Après intensification des investi‐
gations, les deux suspects ont été identi‐
fiés et la perquisition du domicile de l’un 
d’eux a permis de mettre la main sur un 
montant de fausse monnaie de 154.000 
DA de la coupure de 2.000 DA, une impri‐
mante utilisée pour le faux‐monnayage 
et un flash disc, a ajouté le communiqué. 
Au terme des procédures légales, les 
deux suspects ont été présentés devant 
les instances judiciaires compétentes qui 
les a placés en détention provisoire, pré‐
cise‐t‐on de même source. 

TIARET  

Trois personnes décédées par noyade 
dans une retenue d’eau 

Trois personnes sont décédées, ce 
samedi 7 septembre 2024, par noya-
de dans une retenue d’eau au niveau 
de la commune de Souguer dans la 
wilaya de Tiaret, a indiqué la protec-

tion civile dans un communiqué. Les 
éléments de la protection civile sont 
intervenus à 15h45 sur le lieu de la 
noyade où ils ont procédé au repêcha-
ge des corps sans vie des trois vic-

times. Les victimes sont âgées entre 
05 ans et 12 ans,  leurs dépouilles ont 
été transféré vers la morgue de l’hôpi-
tal Mimouni Tahar, à Souguer, ajoute 
la même source. 

VENEZUELA 
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«E
n application des ins‐
tructions des Hautes 
autorités du pays, 

concernant le renforcement 
des liens de coopération avec 
la Tunisie, et dans le cadre de 
leur engagement à poursuivre 
l'approvisionnement de ce 
pays en énergie électrique, et 
suite à la panne ayant affecté, 
samedi 7 septembre 2024, 
une centrale électrique rele‐
vant de la STEG, d'une capaci‐
té de 400 Mégawatts, Sonel‐
gaz a procédé à l'approvision‐
nement, en un temps record, 
le réseau tunisien, en 1.000 
Mégawatts d'énergie élec‐
trique», précise ledit commu‐
niqué. Il s'agit d'un chiffre 
«record» par rapport aux 
exportations de la Sonelgaz 
vers la Tunisie, ce qui a per‐
mis de «maitriser la situation, 
d'assurer la continuité de l'ap‐
provisionnement de la Tuni‐
sie en électricité, et de l'équi‐
libre du système de trans‐
port». A cette occasion, la 
socité tunisienne STEG a pré‐
senté, «ses remerciements à la 
société algérienne Sonelgaz, 
pour sa collaboration perma‐
nente, notamment en cette 
conjoncture exceptionnelle», 
conclut le communiqué 
conjoint. Pour rappel, les 
capacités de groupe algérien 
Sonelgaz en matière de pro‐
duction, lui permettent d’ap‐

provisionner localement 
quelque 12 millions de 
citoyens en électricité et 
quelque 8 millions en gaz, 
avec une capacité de produc‐
tion de l'électricité avoisinant 
les 26.000 mégawatts. En par‐
rallel, le groupe a  un impor‐
tant projet en cours de réali‐
sation, sur instruction des 
hautes autorités, pour la pro‐
duction de 3.200 mégawatts 
d'énergie solaire photovol‐
taïque, dans le cadre du pro‐

gramme des 15.000 méga‐
watts au titre de la réalisation 
de la transition énergétique à 
l'horizon 2035. Le PDG de 
Sonelgaz avait abordé, durant 
l’Eté les priorités du groupe, à 
savoir le projet de câble sous‐
marin reliant l'Algérie à l'Ita‐
lie, qui devrait ouvrir la voie à 
l'exportation de l'électricité 
vers l'Europe, le projet de 
réseau national interconnecté 
reliant le Nord au Sud, qui a 
vocation à renforcer la coopé‐

ration entre l'Algérie et les 
autres pays africains et le pro‐
jet de production de 15.000 
mégawatts d'énergies renou‐
velables. De ce fait, l'Algérie 
dispose de grandes capacités, 
à travers Sonelgaz, à exporter 
le surplus de sa production 
d'électricité vers les pays voi‐
sins et vers l'Europe, tout en 
assurant une «énergie 
durable et fiable» pour le mar‐
ché extérieur. 

R.E. 

ÉLECTRICITÉ 

Sonelgaz approvisionne le réseau 
tunisien en 1.000 MW suite 

à une panne

MARCHANDISES À DESTINATION DE L’ALGÉRIE 

La compagnie française CMA CGM 
introduit une taxe supplémentaire  

La compagnie française de transport 
maritime et logistique, CMA CGM, a 
annoncé dans un communiqué l’applica‐
tion d’une taxe additionnelle sur les mar‐
chandises en provenance du nord de l’Eu‐
rope à destination de plusieurs ports en 
Algérie à partir du 9 septembre 2024. 
Cette mesure serait motivée par l’encom‐
brement des ports algériens, notamment 
ceux d’Alger, Béjaïa, Skikda et Oran, préci‐
se la même source. 
CMA CGM a précisé qu’une PCS (Port 
Congestion Surcharge) de 150 euros par 
EVP (équivalent vingt pieds) sera appli‐
quée aux marchandises en provenance du 
nord de l’Europe. Cette surcharge sera 
effective jusqu’à une nouvelle communi‐

cation de l’armateur, en réponse à la 
congestion portuaire croissante qui per‐
turbe les opérations dans les principaux 
ports algériens. 
Cette décision intervient alors que le gou‐
vernement algérien a pris des mesures 
pour désengorger les ports du pays. Lors 
d’une réunion tenue mercredi dernier, 
sous la présidence du Premier ministre 
Nadir Larbaoui, l’exécutif a examiné les 
mesures destinées à optimiser le traite‐
ment des conteneurs, à numériser les 
procédures portuaires et à améliorer la 
coordination entre les acteurs impliqués. 
Ces initiatives visent à réduire les délais 
d’attente des navires et à alléger la pres‐
sion sur les infrastructures portuaires. 

APRÈS LA DÉCISION DES HUIT 
PAYS DE L'OPEP+ 

Goldman Sachs 
dévoile ses attentes 

sur les volumes 
de production 

La banque d'investissement américai‐
ne Goldman Sachs a dévoilé ses 
attentes concernant les prix du pétrole 
et la date de la hausse attendue de la 
production OPEP+. 
Cela s'est produit après que l'Arabie 
saoudite et sept pays membres de la 
coalition ont reporté la prolongation 
des réductions volontaires de produc‐
tion pétrolière de 2,2 millions de barils 
par jour pour une période de deux 
mois se terminant en novembre 2024. 
La réduction volontaire ne devait être 
prolongée que jusqu'à la fin du troisiè‐
me trimestre 2024, les 2,2 millions de 
barils par jour étant réinjectés pro‐
gressivement sur une base mensuelle à 
partir du 1er décembre 2024. 
Sur la base de la décision de la coali‐
tion, rendue jeudi 5 septembre 2024, 
de prolonger de deux mois la réduc‐
tion de la production, les huit pays, à 
savoir « l'Arabie saoudite, la Russie, 
l'Irak, les Émirats, le Koweït, le Kaza‐
khstan, l'Algérie et le Sultanat d'Oman 
«. «, le cartel devrait augmenter la pro‐
duction de 180 000 barils par jour à 
partir de décembre 2024. 
Goldman Sachs a révisé ses prévisions 
de production OPEP+, précisant que 
l'augmentation sur trois mois débute‐
rait en décembre 2024 et non à partir 
d'octobre prochain. 
La banque a maintenu ses attentes 
concernant le prix du brut Brent dans 
une fourchette comprise entre 70 et 85 
dollars le baril, et en décembre de l'an‐
née prochaine (2025) à 74 dollars le 
baril, selon un rapport de l’agence Reu‐
ter 
Dans une note datée du vendredi 6 
septembre 2024, la banque d'investis‐
sement a déclaré : « Nous continuons 
de considérer les risques pesant sur 
notre fourchette de prix de 70 à 85 dol‐
lars comme étant orientés à la baisse 
en raison de la capacité inutilisée éle‐
vée et des risques de baisse de la 
demande de la Chine combinés à des‐
tensions sur les échanges commer‐
ciaux potentiels.  

Le Groupe Sonelgaz vient de procéder à l'approvisionnement du réseau tunisien en 1.000 mégawatts 
d'électricité, suite à une panne survenue au niveau d'une centrale électrique relevant de la Société 
tunisienne de l'électricité et du gaz (STEG), permettant ainsi à la Tunisie d'assurer l'équilibre du 
système de transport d'énergie électrique, a annoncé samedi un communiqué conjoint des deux 
sociétés.

LA COMPAGNIE TURQUE MEDKON LINES 

Intégration du port d’Alger dans la nouvelle programmation  
La compagnie maritime turque spé-
cialisée en logistique, Medkon Lines, a 
annoncé l’intégration du port d’Alger 
dans sa nouvelle programmation. 
Cette décision marque la reprise de 
son service maritime à courte distan-
ce, initialement lancé en février entre 
l’Espagne et la Tunisie, et suspendu en 

juillet dernier. Medkon Lines rétablit 
ainsi le transport de conteneurs avec 
une rotation modifiée. Selon Alphali-
ner, « le service repris ne suit plus la 
même rotation de ports qu’aupara-
vant. L’itinéraire inclut désormais une 
escale à Alger (Algérie), tandis que les 
escales à Barcelone et Sfax (Tunisie) 

ont été supprimées. « La première 
rotation de cette nouvelle configura-
tion débutera le 13 septembre pro-
chain, à partir du terminal CSP Iberian 
Valencia Terminal. Le navire ‘Medkon 
KRM’ effectuera ensuite des escales à 
Valence, Rades (Tunisie), Alger (Algé-
rie), avant de retourner en Espagne. 

PROJET DE LAIT EN POUDRE  

Un représentant de «Baladna» 
chez le ministre de l’Agriculture 

Mohamed Cherfa, ministre de l’Agricul‐
ture et du Développement rural, a reçu 
hier, Ali Al‐Ali, conseiller du conseil 
d’administration de la société qatarien‐
ne « Baladna «. Cette rencontre s’inscrit 
dans le cadre de la préparation du calen‐
drier pour la livraison des équipements 
nécessaires au projet intégré de produc‐
tion de lait en poudre, en partenariat 
avec « Baladna « et le Fonds national 
d’investissement. Au cours de cette 
réunion, les préparatifs pour le démar‐
rage des travaux de défrichement ont 
également été abordés. Il convient de 
rappeler que les travaux pour la premiè‐
re phase de ce vaste projet, qui prévoit 

une superficie de 117 000 hectares et 

un investissement estimé à 3,5 milliards 
de dollars, ont débuté la semaine derniè‐
re dans la commune de Témouktane, 
daïra d’Oulaf, wilaya d’Adrar. Doté d’une 
enveloppe financière de plus de 3,5 mil‐
liards de dollars, ce projet d’envergure 
qui entrera dans sa première phase de 
production en 2026, permettra de pro‐
duire 50% des besoins nationaux en 
poudre de lait, d'approvisionner le mar‐
ché local en viande rouge, en plus de 
générer 5.000 postes d’emploi directs et 
contribuer à la production des céréales 
et fourrages en application du système 
de rotation des cultures au niveau des 
trois périmètres agricoles relevant du 
projet.
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U
n regain d’intérêt pour la 
culture du figuier, en l’oc‐
currence la figuiculture, est 

enregistré ces dernières années 
dans la wilaya de Tizi‐Ouzou.  
Cette filière ancestrale a été 
remise au goût du jour par des 
agriculteurs qui sont de plus en 
plus nombreux à créer des ver‐
gers figuicoles. Encouragés par 
la valeur économique, de la figue 
sèche notamment, et culturelle, 
de l’arbre, le figuier tout comme 
l’olivier sont des produits du ter‐
roir symboles non seulement de 
la région de Kabylie mais de tout 
le bassin méditerranéen. C’est ce 
qui a poussé des agriculteurs, 
dont de nombreux jeunes, à 
s’orienter depuis quelques 
années vers cette culture, jadis 
très développée à travers les 
quatre coins de la wilaya de Tizi‐
Ouzou. La figue sèche a toujours 
été une source de revenu pour 
les montagnards et la culture du 
figuier se pratique dans les 
régions littorales jusqu'à près de 
1.000 mètres d’altitude. La cultu‐
re de la figue a connu un essor 
important après l’indépendance 
de l’Algérie. A Tizi‐Ouzou, la filiè‐
re était très développée et le pro‐
cessus de séchage des figues 
maîtrisé. "La figue sèche de la 
wilaya était exportée en quantité 

importante vers plusieurs pays, 
et avec cette assurance de 
vendre leurs production, les 
agriculteurs s’orientaient vers 
l’extension de leur plantations", 
selon les experts. «Toutefois, un 
problème est survenu et a 
impacté sévèrement le dévelop‐
pement de la filière. "Dans les 
années 1980, il y a eu une ruptu‐
re des exportations suite à un 
retard de livraison, ce qui a 
engendré un dépérissement de la 
production non vendue», ajou‐
tent‐ils. Ainsi, la rupture de la 
commercialisation du produit a 
énormément affecté la culture et 
les agriculteurs ont progressive‐
ment abandonné cette culture 
pour s’orienter vers d’autres 
activités. La flambée des prix de 
la figue sèche devenue un met 
très demandé notamment pour 
sa valeur nutritive et ses bien‐
faits sur la santé, et ensuite la 
labellisation de la figue sèche de 
Béni Maouche (Béjaia), a fait 
prendre conscience de l’impor‐
tance économique de ce fruit et 
les agriculteurs se sont donc mis 
ou remis à la cultiver, relèvent 
les spécialistes de la filière. 
Aujourd’hui,  la baisse du rende‐
ment et de la production de figue 
est la préoccupation majeure des 
figuiculteurs ces dernières 
années. Si la récolte de la saison 

dernière a été jugée faible, celle 
de cette année l’est encore plus, 
indiquent des producteurs de 
Lemsella, réunis dernièrement  
lors de la 14e édition de la fête de 
la figue du village Lemsella, dans 
la commune d’Illoula Oumalou, à 
l’extrême sud‐est de Tizi‐Ouzou. 
Le président du comité de village 
Lemsella, Mohand Bouâchrine, 
avait rappelé  à ce propos, que le 
rendement des figuiers du villa‐
ge et de la région est "très faible" 
et est "en baisse par rapport à la 
saison précédente". Selon lui, les 
changements climatiques mar‐
qués par de fortes températures, 
le manque de précipitations, ou 
les pluies tombées à une période 
non favorable à la production du 
fruit, comme celles de mai der‐
nier, ont "négativement impacté 
la récolte". D’ailleurs, si jadis les 
stands de la fête de la figue de 
Lemsella s’achalandaient de pas 
moins de 18 variétés de figues, 
entre celles à consommer 
fraîches et celles destinées au 
séchage, cette année, plusieurs 
variétés manquent sur les étals 
de la fête, les figuiers n’ayant pas 
donné de production, a déploré 
M. Bouâchrine. Pour tenter d’ap‐
porter des solutions à cette 
situation et donner des orienta‐
tions aux figuiculteurs, une 
conférence sous le thème "La 

figuiculture face aux défis clima‐
tiques" a été programmée. Pour 
rappel, les changements clima‐
tiques et les  incendies, de 2021 
ont causé  la perte de plus de 
19.050 ha d’arbre fruitiers prin‐
cipalement des oliviers mais 
aussi des figuiers et autres 
espèces. La figue est un fruit 
phare de la fin de l’été. Connue 
pour ses multiples bienfaits, à 
commencer par sa teneur en glu‐
cides et en nutriments essentiels, 
la figue fait partie des fruits à 
haute teneur en énergie. Parmi 
les nutriments qu’elle contient, il 
est important de souligner sa 
grande richesse en glucides 
sources d’énergie rapidement 
assimilable. La figue est égale‐
ment riche en fibres alimentaires 
qui favorisent le transit intesti‐
nal et aident à lutter contre la 
constipation. D’un point de vue 
micronutriments, la figue est un 
véritable concentré de vitamines 
et de minéraux. Mais surtout, 
elle bénéficie d’un fort pouvoir 
antioxydant. Les antioxydants 
issus de l’alimentation sont très 
importants pour notre santé. En 
effet, ils soutiennent le système 
immunitaire et permettent de 
lutter contre l’oxydation respon‐
sable du vieillissement prématu‐
ré de nos cellules. 

R.R. 

FIGUICULTURE À TIZI-OUZOU 

Une filière ancestrale 
à valoriser

RÉGIONS

Encouragés par la valeur 
économique, de la figue 
sèche notamment, et 
culturelle, de l’arbre, le 
figuier tout comme 
l’olivier sont des produits 
du terroir symboles non 
seulement de la région de 
Kabylie mais de tout le 
bassin méditerranéen. 
C’est ce qui a poussé des 
agriculteurs, dont de 
nombreux jeunes, à 
s’orienter depuis 
quelques années vers 
cette culture, jadis très 
développée à travers les 
quatre coins de la wilaya 
de Tizi-Ouzou.

BÉCHAR 

 Des pluies torrentielles provoquent des inondations 
Des pluies torrentielles provo‐
quent des inondations à 
Béchar. Les pluies torrentielles 
qui continuent à s’abattre sur 
la région de Béchar depuis 
samedi après midi, ont provo‐
qué quelques inondations a 
travers cette wilaya du Sud‐
ouest du pays, a‐t‐on appris 
dimanche auprès des services 
de la wilaya. 
Dans les communes de Béchar, 
Taghit, Abadla, Lahmar et 
Kenadza, les unités d’interven‐
tion et de secours de la Protec‐
tion civile (PC), aidés par les 
éléments de la Sûreté de 
wilaya, de la Gendarmerie 
nationale et des citoyens sont 
intervenues à de nombreux 
endroits et sites touchés par les 
intempéries et les inondations, 
selon la direction locale de la 
PC. Le trafic routier dans plu‐
sieurs tronçons de routes 

nationales (RN), notamment la 
RN‐6 reliant le Sud‐ouest au 
Nord‐ouest et la RN‐110 entre 
Béchar et Taghit, a été impacté, 
à cause des crues d’oueds, indi‐

quent les services de la wilaya. 
Les chutes de pluies ont été 
estimées, dimanche, à plus de 
60 millimètres à travers la 
région, d’où les multiples inter‐

ventions des unités de la Pro‐
tection civile pour l’évacuation 
des eaux à l’aide de moto‐
pompes, selon la direction loca‐
le de la PC. 
Une famille, un père et ses trois 
filles, touchée par les inonda‐
tions, a été prise en charge à 
l’hôpital «Mère et Enfant» 
Mohamed Boudiaf et à l’hôpital 
public Tourabi Boudjemaa. Ils 
ont reçu la visite, dimanche 
matin, des autorités locales, 
pour s’enquérir de leur état de 
santé, après leur sauvetage et 
évacuation par les éléments de 
la PC. «On n’a pas vu de telles 
pluies s’abattre sur la région 
depuis octobre 2008″, ont 
déclaré plusieurs citoyens de 
Béchar, estimant que «ces 
pluies sont aussi bénéfiques 
pour la région, confrontée à 
une sévère sécheresse depuis 
plusieurs années». 

ORIGINAIRE DE 
BISKRA 

La doubara, 
un plat 

populaire 
très prisé 

 
Originaire de la ville de Biskra 
en Algérie, la doubara est une 
soupe épicée, préparée à base 
de pois chiches et de fèves et 
arrosée d'huile d'olive. Elle est 
consommée généralement en 
hiver dans l'est du pays, notam‐
ment à El Oued, Batna, Khenche‐
la, Aïn M'lila, Constantine et 
Djelfa. Ce plat tire son origine du 
mot dbara littéralement idée de 
plat un jour où une ménagère 
n'avait pas d'idée pour cuisiner, 
les fèves séchées et les pois 
chiches faisant partie des légu‐
mineuses stockées à l'année 
étaient toujours présentes dans 
les foyers modestes. Ces der‐
nières années, la préparation et 
la vente de ce plat populaire  
occupent une place de choix 
parmi les autres activités de res‐
tauration dans de nombreuses 
wilayas. L’exemple à  El‐Oued. 
Ce plat qui fait partie du menu 
culinaire local, s’est largement 
installée à travers le foisonne‐
ment "remarquable" des 
échoppes de préparation à tra‐
vers les différents espaces com‐
merciaux, marchés quotidiens 
et hebdomadaires des com‐
munes de la wilaya et autres 
rues et ruelles proposant la 
"Doubara. Cette abondance de 
"Doubardjia", éponyme tiré du 
plat en question, est expliqué 
par des commerçants par la 
forte demande des consomma‐
teurs sur ce plat traditionnel 
dont le prix est jugé compétitif 
par rapport aux autres plats dits 
"légers" proposés dans les fast‐
foods. En effet, de nombreux 
locaux proposent la "Doubara" 
au niveau des espaces commer‐
ciaux et différents lieux de 
regroupements. D’autres "Dou‐
bardjis" ambulants envahissent 
les places publiques, les espla‐
nades, rues et ruelles, gares rou‐
tières et autres lieux pour ser‐
vir,  ce plat très recherché. Alors 
que  certains clients consom‐
ment ce plat en hiver pour se 
réchauffer, d’autres  le préfèrent 
refroidi pour atténuer la tempé‐
rature élevée du corps du fait 
des fortes chaleurs de l’été. 
Selon des "Doubardjia", ce mets 
pimenté, répandu dans la région 
depuis des années, aide à sur‐
monter les sensations de faim et 
de soif, durant de longues 
heures de la journée, de par ses 
composants, dont principale‐
ment le pois‐chiche et les fèves, 
relevés d’autres ingrédients, 
tomate fraîche et concentrée, 
huile d’olive, poivron, sel, ail, 
harissa, olives et épices. Si de 
nombreuses familles préfèrent 
emporter ce plat traditionnel à 
la maison, conditionné dans des 
sachets ou des ustensiles, 
d’autres clients  parmi la gent 
masculine, aiment consommer 
la "Doubara" dans un cadre tra‐
ditionnel typique, dans les 
locaux spécialisés au cœur du 
souk de la ville d’El‐Oued où elle 
est proposée dès les premières 
heures de la journée jusqu’à 
l’après‐midi. R.R. 
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Pas de lien entre le smartphone 
et les tumeurs du cerveau

L
es ondes des smartphones 
ne sont pas associées à une 
hausse du cancer du cer‐

veau. C’est du moins ce qu’ex‐
plique une étude scientifique 
demandée par l’Organisation 
mondiale de la santé (OMS) qui a 
montré que les rayonnements 
générés par les smartphones et 
les antennes relais n’étaient pas 
associés à une recrudescence 
des cancers du cerveau chez les 
utilisateurs. Face aux doutes 
concernant les éventuels dom‐
mages que les ondes émises par 
les smartphones pourraient cau‐
ser au cerveau des utilisateurs, 
l’agence de l’ONU  a voulu des 
données précises. Pour cela, 
l’OMS  a commandé une étude à 
onze spécialistes de dix nationa‐
lités différentes. Les conclusions 
relayées par The Washington 
Post mardi, dernier,  écartent un 
risque de cancer du cerveau. 
Les auteurs se sont intéressés à 
un total de 5.000 études publié 
entre 1994 et 2022 pour ne fina‐
lement en retenir que 63, dont 
ils ont tiré des résultats qualifiés 
de « très rassurants « par un des 
responsables de l’étude dont 

l’auteur principal, le Professeur 
Ken Karipidis, directeur de 
l'Agence australienne de radio‐
protection et de sûreté nucléai‐
re. Les chercheurs ont en effet 
découvert que la fréquence des 
cancers du cerveau n’était pas 
plus importante chez les sujets 
ayant été exposés à des télé‐
phones portables. Le constat est 
le même lorsque l’utilisation 
s’étend sur plus de dix ans et 
aussi lorsque les sujets sont des 
enfants. «Nous avons conclu que 
les preuves ne démontrent pas 
de lien entre les téléphones por‐
tables et le cancer du cerveau ou 
d’autres cancers de la tête et du 
cou», selon les  scientifiques .  
«Ce qui nous rend assez 
confiants, c'est que même si l'uti‐
lisation des téléphones por‐
tables a explosé, les taux de 
tumeurs cérébrales sont restés 
stables. «Les téléphones mobiles 
(comme tout ce qui utilise la 
technologie sans fil, y compris 
les ordinateurs portables) émet‐
tent un rayonnement électroma‐
gnétique à radiofréquence. «Et 
parce que nous utilisons un télé‐
phone portable près de la tête 

lorsque nous passons des appels, 
cela suscite beaucoup d'inquié‐
tudes» explique le Pr Karipidis. 
Or son étude se veut rassurante 
car elle n’a trouvé aucune asso‐
ciation globale entre l’utilisa‐
tion du téléphone mobile et le 
cancer, même en cas d'utilisa‐
tion prolongée (chez les per‐
sonnes qui utilisent un smart‐
phone depuis plus de 10 ans)  
ou de temps passé au télé‐
phone. Les scientifiques 
ont noté que l’exposition 
aux antennes relais de 
téléphonie mobile 
n’était pas non 
plus associée à 
une recrudes‐
cence des 
cancers du 
cerveau 
et géné‐
raient 
des 
rayonne‐
ments 
d’une 
intensité 
« nette‐
ment 
infé‐

rieure « que les géné‐
rations précédentes 

d’équipements. 
Les experts ont 
même estimé que 
ces antennes, si 
elles étaient 
nombreuses 
autour d’un uti‐
lisateur, permet‐

taient au 
smartphone 
de ne pas 
rechercher 
en permanen‐

ce du réseau et 
ainsi d’émettre 

moins d’ondes. 
Le Pr Karipidis et 

ses collègues tra‐
vaillent actuellement 

sur la deuxième partie 
de l’étude, qui examinera 
les cancers moins fré‐
quemment associés aux 
téléphones portables, 

notamment la leucémie 
et le lymphome non 

hodgkinien. 
R.S. 

ALORS QUE 4 CAS PAR 
NOYADE ONT ÉTÉ 

ENREGISTRÉS 

7 morts dans 
des accidents 

de la route 
en 48 heures 

7 personnes sont décédées dans des 
accidents de la route survenus ces 
dernières 48 heures à travers plu‐
sieurs wilayas du pays. Ces accidents 
ont provoqué 462 blessés, indique 
samedi un bilan de la Protection civile. 
Par ailleurs et suite aux dernières 
intempéries, les éléments de la Protec‐
tion civile des wilayas d’Illizi, In Salah, 
Adrar, Tiaret, Bejaia, Médéa, Tipaza et 
El Tarf, ont effectué plusieurs opéra‐
tions d’épuisement des eaux pluviales 
à travers quelques habitations et édi‐
fices publics et privés, sachant que des 
effondrements partiels de plafond et 
murs extérieurs ont été également 
enregistrés dans les wilayas d’El Tarf 
et de Bejaia. Aussi, la Protection civile 
a déploré le décès par noyade de 4 
personnes, dont 3 en mer survenus à 
Skikda, Oran, El Tarf, en plus d’un cas 
de décès ayant été enregistré dans une 
mare d’eau au village de Bordj M’hiris, 
commune d’Ain Abid, wilaya de 
Constantine. Par ailleurs, les éléments 
de la Protection civile d’Alger et de 
Jijel ont prodigué des premiers soins 
d’urgence à douze (12) personnes 
incommodées, dont 10 par le monoxy‐
de de carbone (CO) émanant des 
chauffe‐bains et deux (02) par le gaz 
de ville de leur habitation. En outre, et 
dans le cadre du dispositif de lutte 
contre les incendies de forêt, maquis 
et récoltes, 43 incendies ont été mai‐
trisés à travers plusieurs wilayas du 
pays. 

L’Organisation mondiale de la santé a examiné 63 études sur les risques de radiation des 
téléphones portables. Elle n’a trouvé aucun lien entre les tumeurs du cerveau et une 
exposition accrue aux radiofréquences utilisées par les téléphones portables.

INTENSIFICATION DE LA RÉPONSE À L’ÉPIDÉMIE DE MPOX 

L’OMS et les CDC Afrique lancent un plan conjoint 
Les Centres africains de contrôle et de pré‐
vention des maladies (CDC Afrique) et 
l’Organisation mondiale de la santé (OMS) 
ont lancé, vendredi dernier, un plan de 
réponse conjoint pour le continent africain 
afin de soutenir les efforts des pays pour 
freiner la propagation du virus mpox. Le 
lancement du plan stratégique de prépara‐
tion et de réponse au mpox fait suite aux 
déclarations d’une urgence de santé 
publique de sécurité continentale le 13 
août 2024 par les CDC Afrique et d’une 
urgence de santé publique de portée inter‐
nationale le lendemain par l’OMS. Cette 
stratégie unifiée garantit que tous les par‐
tenaires soient alignés sur des objectifs 
communs, éliminant les doublons et maxi‐
misant l’impact «, a déclaré Jean Kaseya, 
directeur général des CDC Afrique lors 
d’un briefing virtuel. Le budget global esti‐
mé pour le plan de six mois, couvrant la 
période de septembre 2024 à février 2025, 
est proche de 600 millions de dollars. Il 
s’agit d’une étape importante dans une 
action coordonnée entre nos agences pour 
soutenir les pays en renforçant l’expertise 
et en mobilisant les ressources et les capa‐
cités pour stopper rapidement et efficace‐
ment la propagation du mpox «, a déclaré 
de son côté Matshidiso Moeti, directrice 
régionale de l’OMS pour l’Afrique. La mpox 
est une maladie provoquée par l’orthopox‐
virus simien. Le Mpox est un virus initiale‐
ment présent chez l’animal, notamment 
chez des rongeurs en Afrique, et qui circu‐
le désormais chez l’être humain ; on parle 
ainsi de zoonose émergente. La maladie 
causée par ce virus porte le même nom, 
Mpox (anciennement appelée variole de 
singe ou monkeypox), et se présente 
comme une forme atténuée de la variole 
humaine, avec des symptômes moins 
graves et une létalité plus faible (nombre 
de morts sur le nombre de personnes 
atteintes). De petites flambées épidé‐
miques localisées ont régulièrement eu 
lieu ces dernières années en Afrique cen‐

trale et de l’Ouest. Ces émergences ont été 
étudiées et surveillées jusqu’à l’émergence 
mondiale de la maladie, observée en mai 
2022.  Au début des années 1980, suite à 
l’éradication mondiale de la variole 
humaine, la vaccination antivariolique a 
été arrêtée. Les personnes ainsi vaccinées 
sont partiellement protégées face au virus 
Mpox ; il existe en effet une immunité croi‐
sée entre le virus Mpox et le virus de la 
variole humaine. En juillet 2022, l’OMS a 
déclaré une première fois que l’épidémie 
de Mpox est une urgence de santé 
publique de portée internationale (USPPI) 
suite à sa propagation « extraordinaire « 
dans plus de 75 pays non endémiques 
(régions où la maladie n’existe pas en per‐
manence). Le 14 août 2024, devant la 
recrudescence du Mpox en République 
Démocratique du Congo et dans plusieurs 
pays voisins, ainsi que l’apparition d’une 
nouvelle souche virale possiblement plus 
transmissible (clade 1b), l’OMS déclare 
une deuxième une urgence de santé 
publique de portée internationale . Selon 
les experts, il s’agit d’une infection virale 
qui peut se transmettre d’une personne à 

l’autre, principalement par contact étroit, 
et parfois de l’environnement aux per‐
sonnes par des objets et des surfaces qui 
ont été touchés par une personne atteinte 
de mpox. Dans les milieux où le virus de la 
mpox est présent chez certains animaux 
sauvages, il peut également être transmis 
des animaux infectés aux personnes qui 
sont en contact avec eux. La mpox peut se 
manifester par divers signes et symp‐
tômes. Alors que certaines personnes pré‐
sentent des symptômes relativement peu 
sévères, d’autres peuvent être atteintes 
d’une forme plus grave de la maladie et 
devoir être prises en charge dans un éta‐
blissement de santé. La mpox se manifeste 
habituellement par une éruption cutanée 
qui peut durer deux à quatre semaines. 
Cette éruption peut être précédée ou sui‐
vie de fièvre, de maux de tête, de douleurs 
musculaires, de douleurs dorsales, d’une 
asthénie et d’adénopathies (hypertrophie 
des ganglions lymphatiques). L’éruption 
ressemble à des cloques ou à des lésions et 
peut toucher le visage, les paumes des 
mains, la plante des pieds, où plusieurs 
autres parties du corps. 



FRANCE 

Des milliers de personnes manifestent dans la rue 
Ce sont 110 000 personnes qui ont marché 
dans tout le pays ce 7 septembre, selon le 
ministère de l'Intérieur. Quelque 26 000 
personnes ont manifesté à Paris à l'appel 
notamment de La France insoumise pour 
dénoncer « le coup de force de Macron », a 
indiqué à l'AFP la préfecture de police. 
Cinq personnes ont été interpellées, pour 
port d'arme prohibé, jets de projectile et 
dégradations lors de cette manifestation. 
Les insoumis ont eux revendiqué 160 000 
manifestants dans la capitale. La manifes‐
tation parisienne s’est lancée vers 14h30, 
place de la Bastille. La colère exprimée est 
d’abord tournée contre Emmanuel Macron 
et son « coup de force démocratique », 
selon les mots des initiateurs de la marche, 
furieux de ne pas voir nommer à Matignon 
Lucie Castets, candidate d’une gauche unie 
forte de 193 députés. « La démocratie, ce 
n’est pas seulement l’art d’accepter d’avoir 
gagné, c’est aussi l’humilité d’accepter de 
perdre », a ainsi lancé l’ancien chef de file 
Insoumis Jean‐Luc Mélenchon à l’adresse 
d’Emmanuel Macron, juché sur un camion 
dans le cortège parisien. « Il n’y aura pas 

de pause, je vous appelle à une bataille de 
longue durée », a‐t‐il également lancé à la 
foule. Pour le député des Yvelines Benja‐
min Lucas, le président Emmanuel Macron 
« a décidé de nous mettre, de se mettre et 
de mettre le gouvernement de la France 
dans la main de Marine le Pen qui est, 
aujourd'hui, celle qui a les clés en main 
pour peser sur la politique de ce gouver‐
nement », lance‐t‐il au micro de Charlotte 
Urien‐Tomaka, du service politique de RFI. 
Le choix de Michel Barnier, issu de la droi‐
te, a renforcé la détermination des mani‐
festants, même si la police n’anticipait 
qu’une affluence limitée (entre 4 000 et 8 
000 personnes à Paris). « Nous voyons 
qu’un pacte a été scellé entre la macronie, 
la droite et l’extrême droite », a déploré 
devant la presse la députée LFI Aurélie 
Trouvé, alors que fusaient dans la foule 
des « Macron démission ». Si Michel Bar‐
nier a indiqué vendredi soir être prêt à 
travailler avec la gauche, « personne n’est 
dupe », a ajouté la députée Trouvé, qui n’a 
guère apprécié le discours de fermeté sur 
l’immigration du pensionnaire de Mati‐

gnon, jugeant qu’il répétait « ce que l’ex‐
trême droite a toujours dit ».Depuis une 
place de la Bastille pas complètement plei‐
ne, Abel Couaillier, 20 ans, étudiant qui a 
fait la campagne de François Ruffin aux 
législatives, confesse à l’AFP être « aba‐
sourdi » par la nomination de Michel Bar‐
nier : « un vieil éléphant de la politique ». « 
Je suis encore jeune, j’ai envie de croire 
qu’on peut changer les choses et je conti‐
nuerai d’aller voter, c’est la seule manière 
qu’on a de faire changer les choses », pour‐
suit‐il. « De la part de Macron, je pense que 
peu importe l’issue du vote, il avait déjà en 
tête qui il voulait mettre au pouvoir [...] la 
Ve République est en train de s’effondrer. 
Je pense que dans tous les cas, exprimer 
son suffrage ne servira à rien tant que 
Macron sera au pouvoir », fustige Manon 
Bonijol, 21 ans, venue manifester à Paris. 
Alexandra Germain, 44 ans, cheffe de pro‐
jet, se montre, elle, plus amère : « C’est une 
dictature qui se met en place. Ça fait un 
moment qu’on n’était plus écoutés dans 
les rues, maintenant, on n’est plus écoutés 
dans les urnes.

S
elon le collectif des 
familles des prisonniers 
israéliens dans la bande 

de Gaza, ils étaient un demi‐
million de manifestants  à Tel‐
Aviv et  plus 250 000 dans les 
autres  villes à  occuper les 
rues. Ces manifestations  qui  
coïncident avec  le déroule‐
ment des négociations où les 
Américains  tentent sans 
conviction de dissiper les 
points d’achoppement de l’ac‐
cord, sont une nouvelle  gifle  
pour Netanyahou qui  
manœuvre depuis des mois 
pour qu’il n y ait aucun  accord 
de cessez‐le‐feu.   « Libérez les  
otages maintenant »,  « Neta‐
nyahou assassin » « Halte à  la 
guerre » sont les quelques slo‐
gans criés et brandis par les 
manifestants  qui  ont ,à l’occa‐
sion,  exhibé la liste  des 
otages  toujours détenus à  
Gaza.   Les familles des prison‐
niers israéliens  ont même  
placé 27 cercueils sur la place 
Habima, une place publique 
importante  de Tel Aviv, en 
référence au nombre de pri‐
sonniers qui ont été tués jus‐

qu'à présent dans la bande de 
Gaza dans des bombarde‐
ments de l’armée d’occupa‐
tion. Aigries et remontées 
contre Netanyahou, les 
familles des otages l’ont traité 
de tous les noms et ont eu des  
mots très durs contre lui. « On 
peut encore sauver les otages 
qui restent encore, mais Neta‐
nyahu est l’homme de la mort 
» a fulminé une mère d’un 

otage.  « Il est un criminel 
contre son peuple. Tant que 
Netanyahu est au pouvoir, les 
otages reviendront dans des 
cercueils. » Affirme‐t‐elle. De 
son côté, une autre parente 
d’un  des prisonniers israé‐
liens à Gaza a déclaré ‐ dans 
un message vidéo  que le Pre‐
mier ministre du gouverne‐
ment d'occupation avait déci‐
dé  dès le début d'abandonner 

les prisonniers  à leur sort et 
qu’il n’a aucune réelle  inten‐
tion de les récupérer vivants. 
Ces manifestations  ont été, 
comme attendu  émaillés d’af‐
frontements. La police d'occu‐
pation  a tenté de disperser les  
manifestants  qui   ont tenté de 
bloquer la route Ayalon à Tel 
Aviv. Et elle a procédé à l’ar‐
restation d’un certain nombre 
de manifestants, notamment 
dans  la ville occupée de Haïfa. 
Dans la gestion de la crise de 
Gaza, le fossé ne cesse de 
s’élargir entre les citoyens 
israéliens et leur gouverne‐
ment. Si la majorité des  israé‐
liens sont favorable  un ces‐
sez‐le‐feu, ce n’est pas le cas 
de Netanyahu et des va‐t‐en 
guerre de son cabinet de guer‐
re qui  s’entête à  mener leur 
génocide jusqu’au bout.   Le 
rue israélienne gronde. Elle 
est en colère !  Netanyahou qui  
continue à bloquer tout 
accord pour la libération des 
otages est dans son collima‐
teur ! Parviendrait‐elle à  faire 
sortir Netanyahou de son 
entêtement ? Boualem B. 

DANS UN CLIMAT SÉCURITAIRE PARTICULIÈREMENT TENDU 

Netanyahou enseveli sous 
une avalanche de critiques
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Le Kremlin promet «des restrictions» aux médias américains 
en Russie après des sanctions contre RT 

Après les sanctions annoncées 
par Washington visant des 
médias russes et les poursuites 
engagées par le ministère amé‐
ricain de la Justice contre deux 
responsables de la chaîne 
d’État russe Russia Today (RT), 
le Kremlin a, à son tour, promis 
des restrictions aux médias 
américains en Russie vendredi 
6 septembre, sans pour autant 
entrer dans les détails. La Rus‐
sie a décidé de sévir à son tour, 
après une série de mesures 
annoncées le 4 septembre par 
les autorités américaines à l'en‐
contre de médias russes, et 

notamment la chaîne de télévi‐
sion publique RT. Le porte‐
parole de la présidence russe 
l'a confirmé vendredi 6 sep‐
tembre à l'agence d'État Ria 
Novosti. 
Selon Dmitri Peskov, si les 
États‐Unis ne disposent – selon 
lui – pas d'agence de presse 
d'État ni de chaîne de télévi‐
sion, ce qui empêche la mise en 
place de mesures miroirs, des 
restrictions de diffusion des 
médias américains seront bien 
adoptées. Et ce même si, pour 
l'instant, ces mesures n'ont pas 
encore été détaillées. Les sanc‐

tions annoncées par Washing‐
ton répondaient à des tenta‐
tives d'ingérence dans la prési‐
dentielle américaine.  De son 
côté, Moscou estime que les 
États‐Unis empêchent toute dif‐
fusion d'informations en prove‐
nance de Russie. 
Une attitude jugée inacceptable 
par Dmitri Peskov, qui recon‐
naît par ailleurs que son pays a 
recours à la censure, une mesu‐
re « justifiée » selon lui en « état 
de guerre ». Des annonces qui 
en disent long sur l'état des 
relations entre les deux pays. 
Des relations qui sont à leur 

plus bas niveau depuis la fin de 
la Guerre froide. Mercredi 4 
septembre, les autorités améri‐
caines ont pris une série de 
mesures, notamment contre 
des responsables du média 
russe RT, dont sa rédactrice en 
chef, Margarita Simonian. Une 
réaction qui répond, selon 
Washington, à des tentatives 
russes d'ingérence dans la pré‐
sidentielle américaine de 
novembre. 
Ces annonces sont intervenues 
à un moment où les relations 
entre la Russie et les États‐Unis 
sont glaciales et ne font qu'em‐

pirer depuis l'offensive russe 
en Ukraine en février 2022. La 
plupart des médias américains 
présents en Russie ont réduit 
leurs effectifs ou retiré leurs 
employés du pays à partir de 
février 2022, face à une pres‐
sion quotidienne croissante. Un 
reporter du Wall Street Journal, 
Evan Gershkovich, a même été 
emprisonné à partir de fin mars 
2023, condamné par la suite 
pour « espionnage » ce que lui, 
son employeur et Washington 
ont toujours rejeté – avant 
d'être échangé avec d'autres 
prisonniers le 1er août.

Des dizaines de milliers de manifestants se sont rassemblés à Tel-Aviv devant le siège du ministère de la 
défense pour exiger la conclusion d’un accord de cessez-le-feu qui permettrait de libérer les otages.

INTERNATIONAL
VENEVENEZUZUELAELA 

Le candidat 
Edmundo 

Gonzalez Urrutia 
quitte le pays pour 

l'Espagne 
 
Le candidat de l'opposition 
Edmundo Gonzalez Urrutia, qui 
conteste la réélection de Nicolas 
Maduro à la présidentielle du 28 
juillet, a quitté le Venezuela pour 
l'Espagne samedi 7 septembre. 
L'opposant, qui avait trouvé refu-
ge à l'ambassade d'Espagne à 
Caracas, a obtenu l'asile poli-
tique. Les autorités vénézué-
liennes lui ont délivré un sauf-
conduit « dans l'intérêt de la paix 
» du pays, comme l’a annoncé la 
vice-présidente Delcy Rodriguez. 
Le Venezuela est en pleine crise 
politique depuis la réélection 
contestée de Nicolas Maduro 
pour un troisième mandat de six 
ans. L'opposition, qui revendique 
la victoire d'Edmundo Gonzalez 
Urrutia, conteste le scrutin et 
accuse les autorités de manipula-
tion. « Aujourd'hui, 7 septembre, 
Edmundo Gonzalez Urrutia (...) a 
quitté le pays. Après s'être réfu-
gié volontairement à l'ambassa-
de d'Espagne à Caracas il y a 
quelques jours, il a demandé 
l'asile politique au gouverne-
ment espagnol », a écrit la vice-
présidente Delcy Rodriguez sur 
les réseaux sociaux. Le Venezuela 
a accordé les sauf-conduits 
nécessaires dans l'intérêt de la 
paix et de la tranquillité politique 
du pays », a-t-elle affirmé. « Je 
confirme qu'il est parti vers l'Es-
pagne », a déclaré à l'AFP l'avocat 
de M. Gonzalez Urrutia, José 
Vicente Haro, indiquant qu'il ne 
pouvait pas faire d'autres com-
mentaires. Après s’être caché 
pendant plus d’un mois, Edmun-
do Gonzalez Urrutia, 75 ans, avait 
demandé l'asile à l’Espagne. Il a 
quitté le pays avec sa femme, 
Mercedes, à bord d’un avion de 
l’armée de l’air espagnole. Le 
ministre des Affaires étrangères 
espagnol José Manuel Albares a 
confirmé ce départ sur les 
réseaux sociaux, affirmant que « 
le gouvernement espagnol s'en-
gage à respecter les droits poli-
tiques et l'intégrité physique de 
tous les Vénézuéliens ». L'oppo-
sant, qui vivait depuis plus d'un 
mois dans la clandestinité, était 
visé depuis le 3 septembre par un 
mandat d'arrêt pour ne pas s'être 
présenté à trois convocations du 
parquet, qui enquêtait sur un site 
de l'opposition affirmant qu'il 
avait remporté la présidentielle 
avec plus de 60 % des voix. 
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L
a délégation algérienne 
s’étant déplacée à Paris pour 
les Jeux Paralympiques a 

réalisé un excellent bilan en 
nombre et en qualité, en arra‐
chant 11 médailles (6 or, 5 bron‐
ze). Les athlètes paralympiques 
ont donné le meilleur d’eux‐
mêmes lors de ce rendez‐vous et 
ont été à la hauteur des espé‐
rances du peuple algérien, mais 
surtout des dirigeants du sport 
national qui ont mis les moyens 
qu’il faut pour assurer une 
meilleure préparation pour ces 
athlètes. Le bilan réussi par la 
délégation algérienne a dépassé 
celui arraché lors de la précé‐
dente édition des Jeux de Tokyo 
où celle‐ci avait arraché 10 
médailles (4 or, 2 argent, 4 bron‐
ze). Les différents staffs tech‐
niques de nos champions ont fait 
un travail titanesque leur per‐
mettant d’évoluer sans pression, 
ce qui a conduit aux résultats 
que l’on connait, sachant que 
cela n’a pas été facile de faire 
face à des athlètes paralym‐
piques qui bénéficient de plus 

importants moyens, surtout 
pour les pays qui ont des tradi‐
tions dans le sport que ce soit 
pour celui des valides ou pour 
handicapés.   
 
LE PREMIER EN AFRIQUE ET 
DANS LE MONDE ARABE 
Les médailles arrachées respec‐
tivement par Skander Athmani 
(2 or), Safia Djallal, Nassima Saïfi 
(2) , Abdelkader Bouamar, Bra‐
him Guendouz, Ishak Ould Koui‐
der, Linda Hameri, Hocine Betir, 
Ahmed Mehideb ont été pré‐
cieuses n’ont pas seulement 
pour ceux qui l’ont arrachés mais 
aussi pour le pays qui a réussi à 
se placer parmi le concert des 
nations. 
Il faut savoir que l’Algérie a ter‐
miné les Jeux à la 28e place au 
tableau des médailles, mais, et 
c’est le plus important, elle est 
considérée comme la meilleure 
parmi les Africains et les Arabes 
et vient largement en tête, dis‐
tançant, la Tunisie, le Maroc et 
l’Egypte successivement. Cela est 
un grand exploit, sachant que 

certains pays africains ont des 
traditions ancrées dans cer‐
taines disciplines, comme cela 
est le cas avec le Kenya et l’Ethio‐
pie en par‐athlétisme, alors que 
les pays arabes, eux, mettent de 
gros moyens financiers pour que 
leurs athlètes ne manquent de 
rien et se concentrent totale‐
ment sur leurs compétitions. 
 
DES MÉDAILLES DANS 
DIFFÉRENTES DISCIPLINES 
Autre facteur qui devrait jouer 

du sport algérien, c’est le fait que 
la délégation algérienne a rem‐
porté des médailles dans diffé‐
rentes disciplines, alors qu’à un 
certain moment, seul le para‐
athlétisme apportait une certai‐
ne satisfaction dans ce genre de 
compétition relevée. Ainsi, les 
Algériens se sont illustrés en 
para‐athlétisme, en par‐power‐
lifting, en judo et en canao‐
kayak. D’ailleurs, cela est une 
première qu’un Algérien 
s’illustre dans cette dernière dis‐
cipline, le Canao‐kayak et qui est 

d’habitude l’apanage des Euro‐
péens qui ont des traditions dans 
ce sport, car elle demande des 
moyens colossaux. Cela montre 
donc qu’il y a un développement 
dans certains sports qui peuvent 
nous valoir des résultats satisfai‐
sants lors des prochaines ren‐
dez‐vous mondiaux, à condition 
de continuer à mettre le paquet 
que ce soit au niveau de la pré‐
paration ou au niveau des 
moyens et matériels spécifiques 
dont ont besoin ces athlètes.  

Marouane A. 

SPORTS National

L’EN A PRIS UN AVION SPÉCIAL HIER 

Les Verts à Monrovia sans Mahrez ni Aouar 

La sélection nationale de football s’est rendue hier à la capitale 
du Libéria, Monrovia, en prévision de la deuxième journée des 
éliminatoires de la CAN 2025. La délégation algérienne a prit 
un avion spécial à partir de l’aéroport Houari Boumediene d’Al‐
ger et ce pour permettre aux joueurs de récupérer après les 
gros efforts fournis lors du match disputé, jeudi dernier face à 
la Guinée équatoriale. Les Verts seront donc à pied d’œuvre dés 
ce matin, même s’il était prévu qu’ils participent à une séance 
de décrassage hier à leur arrivée à Monrovia. Par ailleurs, l’EN 
a reçu un coup dur, avant le départ vers le Libéria, après le for‐
fait en dernière minute de deux cadres de la sélection, à savoir, 

le capitaine, Ryad Mahrez et l’attaquant, Houssam Aouar. Le 
duo souffrait de blessures et il s’est avéré qu’ils ne pourront 
donc pas tenir leurs places dans l’effectif‐rentrant pour ce 
deuxième match des éliminatoires. Il faut savoir que Mahrez 
avait été remplacé, d’ailleurs, pour une blessure après avoir 
reçu un coup d’un joueur adverse et avait reçu les premiers 
soins sur le banc après le changement.  Ces deux forfaits s’ajou‐
tent à ceux de Amoura et Aït Nouri qui n’avaient pas pu jouer 
face aux Guinéo‐équatoriens. L’attaquant de poche de Wolf‐
sburg (Allemagne), traîne déjà une blessure qu’il avait contrac‐
té avec son club employeur lors de la période de préparation 
d’intersaison et cela lui a valu d’être absent des premiers 
matchs de la Bundesliga. Le coach national, Vladimir Petkovic 
devrait maintenant réfléchir à la manière de remplacer tout ce 
beau monde, lui qui avait pris ses dispositions et avait fait 
appel à des joueurs qui pourraient faire partie du groupe, à 
l’image de Sayoud qui réussi de belles choses en Arabie Saou‐
dite et qui serait prêt à tenir sa place. Par ailleurs, on apprend 
que même l’auteur du deuxième but de la sélection nationale, 
Amine Gouiri était lui aussi incertain en raison d’une blessure 
légère, mais il semble qu’il sera bel et bien du voyage et devrait 
être présent pour le match face au Libéria où il sera question de 
confirmer et réussir un autre résultat probant lors de cette sor‐
tie. M.A. 

BRAHIM GUENDOUZ : 

«Je savais que j'avais une grande 
chance de prendre l'or» 

L'Algérien Brahim Guendouz, sacré 
samedi, champion paralympique 2024 
en para‐canoë à Paris, a indiqué qu'il 
avait tracé comme objectif, "le titre 
suprême" tout en reconnaissant que la 
finale a été d'un niveau très relevée, en 
présence des meilleurs de la spécialité 
du 200 mètres KL3. L'Algérien a dominé 
la finale du 200 m KL3 de para‐canoe 
avec un chrono de (39.91), devant l'Aus‐
tralien Littlehales Dylan, champion du 
monde en 2023 à Duisburg et médaillé 
d'argent en (40.68). Le Brésilien 
Rodrigues Miqueias (40.75) a complété 
le podium. "C'est la première participa‐
tion de l'Algérie en para‐canoe aux Jeux 
paralympiques. Je savais que j'avais une 
grande chance de m'illustrer ici à Paris. 
L'objectif tracé avec mon entraineur, 
Malek Azzaoun, était de remporter la 
médaille d'or. Nous avons beaucoup tra‐
vaillé pour y parvenir", a déclaré Brahim 

Guendouz en zone mixte, après la céré‐
monie de remise des médailles. L'athlète 
algérien a reconnu que la préparation 
qu'il a effectué sous la conduite de son 
entraineur depuis plusieurs mois lui a 
permis de se perfectionner et d'élever 
son niveau de préparation pour 
atteindre son objectif. "Je remercie l'Etat 
algérien qui a mis les moyens néces‐
saires pour permettre aux athlètes han‐
disport qualifiés aux JP‐2024 de mieux 
se préparer, notamment le ministère de 
la Jeunesse et des Sports qui a veillé à la 
concrétisation de cette longue prépara‐
tion, ainsi que ma fédération", a souligné 
Guendouz qui a offert ainsi une médaille 
historique pour le handisport algérien, 
devenant le premier athlète arabo‐afri‐
cain à remporter l'or dans cette spéciali‐
té paralympique. De son côté, l'entrai‐
neur Malek Azzaoun n'a pas tari d'éloges 
sur son athlète qui était à la hauteur de 

l'événement en s'adjugeant le titre 
suprême à Paris."Ce sacre historique est 
bien mérité pour Guendouz qui a été 
l'agréable surprise du concours, devant 
les ténors de cette spécialité. C'est aussi 
le fruit des efforts de tout le monde : 
ministère, fédération spécialisée, fédéra‐
tion handisport et autres, qui ont contri‐
bué à cette médaille d'or", a‐t‐il assuré.   

JEUX PARALYMPIQUES 2024 

L’Algérie s’illustre et dépasse le bilan 
de Tokyo

RC KOUBA 
Le club achève son 

stage de préparation 
en Tunisie 

Le RC Kouba, sociétaire du Groupe 
Centre‐Ouest de la Ligue 2 amateur de 
football, a bouclé son deuxième stage de 
préparation, effectué en Tunisie, en pré‐
vision de la nouvelle saison 2024‐2025 
dont le coup d'envoi sera donné le 20 
septembre."Après treize jours de dur 
labeur à Aïn Drahem (Tunisie), notre 
deuxième stage de préparation a pris fin 
vendredi, et il a été un franc succès, car 
l'équipe semble avoir beaucoup progres‐
sé" a indiqué le Raed dans un communi‐
qué, diffusé sur ses réseaux sociaux. Le 
capitaine Sid Ali Yahia‐Chérif et ses 
camarades ont bénéficié, en effet, des 
meilleures conditions possibles de tra‐
vail, y compris au niveau de l'héberge‐
ment et de la restauration, ce qui leur a 
permis de bien travailler. Une progres‐
sion qu'on peut constater à travers leur 
bon rendement lors des quatre matchs 
amicaux qu'ils ont disputés sur place, 
fournissant de belles prestations y com‐
pris contre certains clubs de Ligue 1 
Mobilis. Le dernier en date a été un bon 
nul (2‐2) contre le CR Belouizdad, le club 
vice‐champion d'Algérie en titre et un 
des représentants nationaux en 
Ligue des champions de la CAF. Le mérite 
du Raed a été d'autant plus grand qu'il 
était revenu deux fois au score lors de ce 
derby. Avant cela, les Koubéens avaient 
dominé le NC Magra (Ligue 1) sur le 
score de (2‐1), et se sont neutralisés (1‐
1) avec l'USM Annaba (Ligue 2), pour une 
seule défaite (1‐2), concédée contre l'US 
Biskra, un autre pensionnaire de la Ligue 
1 Mobilis. Le premier stage de prépara‐
tion du Raed avait duré dix jours à Tikjda, 
sur les hauteurs de la wilaya de Bouira, et 
il a été consacré à l'aspect physique, 
contrairement au deuxième stage, effec‐
tué à Aïn Drahem, et qui, lui, a été beau‐
coup plus axé sur la préparation précom‐
pétitive."Autre grande satisfaction pour 
notre équipe, le fait qu'aucun joueur n'ait 
contracté de blessure pendant ce deuxiè‐
me stage. Même le défenseur central 
Farès Benabderrahmane, qui souffrait 
d'une contracture musculaire, a réinté‐
gré le groupe et c'est de bon augure", 
s'est réjoui le staff technique.   
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L
a donne est différente cette année. 
Carlo Ancelotti dispose d'un arsenal 
de guerre colossal. Ses deux Brésiliens 

font toujours partie d'un effectif renforcé 
par les arrivées conjuguées de Kylian 
Mbappé et Endrick. 
Sans compter Arda Güler et Brahim Diaz, 
qui peuvent également apporter leur pier‐
re à l'édifice offensif, ou encore Jude Bel‐
lingham un cran plus bas. Trouver l'alchi‐
mie et l'équilibre entre les artistes qu'il a 
en main, telle est la mission de Carlo Ance‐
lotti. Dans une masterclass organisée à 
Mexico par la Fondation Telmex du 

magnat Carlos Slim, l'entraîneur transal‐
pin donne quelques clés de sa gestion des 
attaquants. "Le Real Madrid a des exi‐
gences très élevées car c'est le plus grand 
club du monde. Il a les plus grands 
joueurs. Il faut pouvoir mettre leur qualité 
au service du club. C'est ce que nous 
essayons de faire chaque année. Cette 
année, les nouveaux comme Kylian et 
Endrick s'adaptent très bien", assure‐t‐il. 
Après une première période de disette en 
Liga, le Français a retrouvé un semblant 
de confiance en débloquant son compteur 

par un doublé face au Betis le week‐end 
dernier. Amené à grappiller du temps de 
jeu progressivement, le tout jeune brési‐
lien (18 ans) a lui aussi déjà trouvé le che‐
min des filets. C'était face à Valladolid, le 
25 août. Le nécessaire temps d'adaptation 
des recrues et les transformations tac‐
tiques engendrées contribuent à expli‐
quer le début de saison poussif du Real 
Madrid en Liga. Avec deux victoires et 
deux matchs nuls contre des adversaires 
largement à sa portée, le club Merengue 
accuse déjà quatre unités sur le FC Barce‐

lone, même si un tel écart est loin d'être 
rédhibitoire à ce stade de la saison. 
 
"N'ABANDONNEZ JAMAIS" 
Ces résultats n'altèrent pas la confiance 
de Carlo Ancelotti. "Nous allons faire une 
belle saison dans toutes les compétitions, 
mais le devoir que nous avons tous est de 
disputer des matchs comme toujours", 
poursuit l'ancien entraîneur du PSG. Et 
d'ajouter: "N'abandonnez jamais et bat‐
tez‐vous jusqu'à la fin: c'est ce que vous 
devez faire lorsque vous enfilez ce 
maillot". Avec ses joueurs, Carlo Ancelotti 
essaie "d'avoir une relation personnelle et 
professionnelle, car la relation profession‐
nelle est plus fructueuse". "C'est ce que 
j'essaie de faire", développe‐t‐il. "Ce n'est 
pas facile parce que le joueur veut tou‐
jours jouer. Et onze le font, mais quinze 
vont regarder le match. C'est le plus com‐
pliqué. Mais si vous arrivez à avoir une 
bonne relation personnelle, ça vous aide à 
mieux travailler." Le compte à rebours est 
lancé avant le coup d'envoi de la Ligue des 
champions. Pour ses débuts, le 17 sep‐
tembre, le Real Madrid recevra Stuttgart. 
Trois jours plus tôt, le club de la capitale 
espagnole devra batailler face à la Real 
Sociedad pour véritablement lancer sa 
saison. On a connu des déplacements plus 
simples qu'à Anoeta. 

JUVENTUS TURIN 
Rabiot étudierait deux offres en Europe 

Mais où jouera Adrien Rabiot cette sai‐
son ? Le mystère reste entier. Le milieu 
de terrain français est toujours sans club 
depuis que son contrat avec la Juventus a 
expiré le 30 juin dernier. Le joueur de 29 
ans qui n’a plus disputé un match officiel 
depuis la demi‐finale de l’Euro 2024 

France‐Espagne (1‐2) le 9 juillet, conti‐
nue d’étudier les pistes qui s’offrent à lui 
mais n’est toujours pas fixé sur son ave‐
nir alors que tous les grands champion‐
nats ont déjà repris. Véronique, sa mère 
qui gère ses intérêts, à eu des contacts 
avec de nombreux clubs comme l’AC 
Milan, Newcastle, Galatasaray, Manches‐
ter United et Al‐Nassr. 
Selon Mundo Deportivo, Adrien Rabiot 

ne souhaite pas tenter l’expérience en 
Arabie saoudite. Il dispose en revanche 
de deux offres : l’une venant d’un club de 
Premier League, l’autre d’un club italien. 
Les noms de ces équipes n’ont pas filtré. 
Le FC Barcelone fait aussi partie des 
clubs qui sont intéressés par l’internatio‐
nal tricolore (48 sélections – 4 buts), non 
retenu par Didier Deschamps pour 
affronter l’Italie (défaite 3‐1) et la Bel‐

gique. Handicapée par les blessures de 
De Jong et Marc Bernal, l’équipe du Barça 
a besoin de renfort dans l’entrejeu. Libre, 
Adrien Rabiot a le profil idéal pour la 
direction barcelonaise qui se heurte tou‐
tefois à ses exigences financières concer‐
nant son salaire et la prime à la signature. 
Des sommes trop élevées pour les 
finances, toujours dans le rouge, de l'ac‐
tuel leader de la Liga. 

ANGLETERRE 
Le sélectionneur intérimaire a prévu de ne jamais 

chanter l’hymne 
Si le mandat de Didier Deschamps court 
toujours après douze ans à la tête des 
Bleus, l’Angleterre s’apprête à lancer 
l’après‐Southgate en même temps que sa 
campagne de Ligue des nations. Pour 
remplacer l’ancien titulaire du poste, 
démissionnaire après l’Euro, et ouvrir 
une nouvelle ère, le choix de la Fédéra‐
tion anglaise s’est porté sur Lee Carsley, 
champion d’Europe avec les espoirs 
anglais. L’ancien milieu de terrain passé 
par Everton a porté les couleurs irlan‐
daises à 40 reprises entre 1997 et 2008, 
et c'est justement à Dublin que la plus 
grande mission de sa modeste carrière 

d'entraîneur va commencer dans un 
contexte hostile, ce week‐end. Mais ce 
n’est pas parce que cet Anglais, né à Bir‐
mingham, avait choisi de représenter 
l’Irlande en tant que joueur qu’il va 
s’abstenir d’entonner God Save the King 
quand l’hymne national retentira à l’Avi‐
va Stadium. La raison est toute autre. Si 
vous ne voyez pas ses lèvres bouger ce 
soir, c’est parce que Lee Carsley sera 
déjà pleinement dans son match. "C'est 
quelque chose qui m'a toujours posé 
problème, y compris lorsque je jouais 
pour l'Irlande", a‐t‐il révélé cette semai‐
ne. "Je craignais que mon esprit ne s'éga‐

re. J'étais très concentré sur le football et 
j'en ai tenu compte dans mon travail 
d'entraîneur. Je suis dans une zone à ce 
moment‐là. Je pense à la façon dont l'ad‐
versaire va se mettre en place et à nos 
premières actions dans le jeu." Les 
Anglais lui pardonneront facilement si le 
jeu proposé par la sélection les enthou‐
siasme autant que le football offensif 
qu’il a mis en place avec les Espoirs 
durant l’Euro 2023 (surnommé le Cars‐
ball). Carsley est parfois décrit comme 
l’antithèse de Gareth Southgate, ce qui 
devrait lui permettre d’agréger quelques 
précieux soutiens en cas de coup dur.   

CHELSEA 
Le président 

Boehly pourrait 
claquer la porte 

Les mercatos se suivent et se ressem‐
blent à Chelsea. Un an après avoir lâché 
plus de 400 millions d’euros pour rebâtir 
leur effectif ‐ avec les signatures de Moi‐
sés Caicedo, Roméo Lavia, Christopher 
Nkunku, Cole Palmer ou encore Nicolas 
Jackson ‐ les Blues ont à nouveau fait 
tourner la machine à billets durant l’été. 
João Félix, Pedro Neto et autres Marc 
Guiu sont venus s’ajouter à un effectif 
déjà pléthorique, avec l’objectif de 
retrouver la Ligue des champions. 
C’est l’ambition affichée des proprié‐
taires, qui ne peuvent se satisfaire de la 
sixième place obtenue la saison dernière. 
S’il y a du changement chez les joueurs 
mais aussi sur le banc, avec la nomina‐
tion d’Enzo Maresca, ancien adjoint de 
Pep Guardiola, en remplacement de 
Mauricio Pochettino, un nouveau virage 
pourrait également être pris au niveau 
de l’actionnariat du club. 
A en croire plusieurs médias dont 
Bloomberg, l’actuel président Todd 
Boehly songerait ainsi à se retirer et à 
céder ses parts. L'actionnaire majoritaire 
de Chelsea, à savoir la société d’investis‐
sement Clearlake Capital, en possède 
aujourd’hui 61,54%, les 38,46% restants 
étant répartis entre les trois hommes 
d'affaires Todd Boehly, Mark Walter et 
Hansjorg Wyss. Clearlake Capital, dont le 
cofondateur Behdad Eghbali serait en 
froid avec Boehly, pourrait racheter les 
parts de ce dernier. 

REAL MADRID 

Ancelotti dévoile ce qu'il attend 
de Mbappé, Vinicius et Rodrygo

La saison passée, l'essentiel de 
la force de frappe du Real 
Madrid reposait sur un tandem. 
Soutenus par une défense de fer 
et des rampes de lancement au 
milieu de terrain, Vinicius (24 
buts, 11 passes décisives toutes 
compétitions confondues) et 
Rodrygo (17 buts, neuf passes 
décisives) ont joué un rôle 
majeur dans la majorité des 
occasions conclues par les 
Madrilènes, en particulier en 
Ligue des champions.

ADIEUX DE SUAREZ AVEC L’URUGUAY 
L’émouvant message de Messi   

Luis Suarez et la Celeste, c’est fini. Ven‐
dredi soir à Montevideo, l’avant‐centre 
de l’Uruguay a disputé son dernier 
match avec la sélection de son pays. Pour 
ses adieux, l’ex‐attaquant du Barça est 
resté muet face au but adverse. Dans un 
match haché comptant pour les élimina‐
toires de la Coupe du monde 2026, l’Uru‐
guay a été accrochée par le Paraguay 0‐0. 
Le "Pistorelo" achève sa carrière inter‐
nationale avec un bilan de 69 buts en 
143 sélections. Et dix‐sept années riches 
en émotion. 
En larmes lors de sa dernière conférence 
de presse avant la rencontre, Suarez 

n’était pas au bout de ses émotions. Un 
vibrant hommage lui a été rendu après la 
rencontre. Entouré de ses proches, Luis 
Suarez a reçu plusieurs messages d'équi‐
piers et de grands noms du foot uru‐
guayen comme l'ex‐idole de l'OM, Enzo 
Francescoli. Une autre légende ne pou‐
vait pas manquer ce rendez‐vous, Lionel 
Messi, son grand ami avec qui il partage 
l’attaque de l’Inter Miami après avoir fait 
les beaux jours du FC Barcelone. 
"Salut 'gros', je voulais être présent en ce 
jour si important pour toi, pour ta famil‐
le et pour les fans de football", a déclaré 
le champion du monde argentin dans un 

message vidéo diffusé sur l’écran géant 
du stade. "J’ai été heureux d’être à tes 
côtés et je sais à quel point il a été diffici‐
le de prendre cette décision car je sais ce 
que l’on ressent quand on joue avec 
l’équipe nationale de l’Uruguay. J’espère 
simplement que tu apprécieras cet hom‐
mage qui est plus que mérité. Tu as tou‐
jours tout donné pour l’équipe, jusqu’au 
dernier jour. Tu pars en laissant un 
grand héritage pour les générations à 
venir. C’est la fin d’un chapitre important 
dans ta carrière mais heureusement tu 
as encore plusieurs années de football 
devant toi."    
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Son parcours, son chant gut‐
tural, sa maîtrise du vocal en 
ont fait une chanteuse de 
référence pour celles qui 
vont lui succéder.  
Meriem Fekkaï naît en 1889 
à Alger, où elle commence et 
termine sa carrière musicale. 
Elle est issue d'une famille 
originaire de Biskra. 
Elle prend exemple, avec 
Cheikha Tetma et Reinette 
l'Oranaise, sur Yamna Bent El 
Hadj El Mahdi (1859‐1933), 
également appelée Mâalema 
Yamna (« maître Yamna »), 
première chanteuse algé‐
rienne à avoir interprété le 
répertoire andalou, qui était 
alors le domaine réservé des 
hommes. Meriem Fekkaï 
forme un ensemble musical 
avec Cheikha Tetma, Reinette 
l'Oranaise (qui jouait la koui‐
tra), Madame Guigui (qui 
jouait au piano) ; Fadhéla 
Dziria rejoint par la suite cet 
ensemble. Le genre de 
musique arabe que pratique 
Meriem Fekkaï est le 
M'saam'a, un genre typique‐

ment féminin ; les chan‐
teuses comme elle, comme 
Mâalema Yamna et Cheikha 
Tetma, sont appelées «m’sa‐
maâtes». L'ensemble artis‐
tique, qu'elle constitue à par‐
tir de 1935, innove en intro‐
duisant une forme de presta‐
tion musicale et dansée ; 
jusque‐là les cheikhates ne 
s'occupaient pas de la partie 

ballet traditionnel. Son genre 
de «m'samaâ» est inspiré de 
celui de Maâlema Yamna, 
laquelle a été son principal 
modèle. Viendra ensuite 
Cheikha Tetma qu'elle ne 
quittera plus d'une semelle 
durant une grande partie de 
sa vie. Originaire de Biskra, 
Meriem Fekkaï est née en 
1889 et décède en 1961. 

Cette grande artiste au souri‐
re enchanteur est une légen‐
de de la chanson algérienne. 
Meriem Fekkaï a apporté un 
plus dans la composition de 
son ensemble artistique, 
qu'elle constitua à partir de 
1935, en introduisant une 
forme de prestation musicale 
et dansée tout à fait nouvelle, 
car, jusque‐là, les cheikhate 

ne s'occupaient pas de la par‐
tie ballet traditionnel qui se 
faisait tantôt d'une manière 
spontanée, tantôt sur 
demande de la famille orga‐
nisatrice de la cérémonie.  
Meriem Fekkaï s'intéressa 
précisément à ce côté du fait 
qu'elle débuta sa carrière en 
qualité de danseuse à l'occa‐
sion des fêtes familiales, 
mais également en intermè‐
de des spectacles organisés 
par Mahieddine Bachetarzi, 
notamment à partir de 1928, 
période au cours de laquelle 
il présidait aux destinées de 
la Société musicale El Motri‐
biya. Chanteuse est un 
métier qu'elle entreprit très 
tardivement. Elle a figuré sur 
un plateau artistique gran‐
diose, le samedi 24 août 
1929 à Alger, aux côtés de 
Mahieddine, Sassi et Chabha, 
une grande chanteuse kabyle 
de l'époque. Là, elle s'affirma 
réellement comme une artis‐
te complète, car, aux talents 
de chanteuse, s'ajoutent ceux 
de danseuse traditionnelle, 
agile, élégante, d'une beauté 
incomparable. Meriem Fek‐
kaï envoûta son public et les 
organisateurs, car une étoile 
nouvelle était née, et il fallait 
désormais compter avec elle.  

I.Med Amine

Meriem Fekkaï est une 
chanteuse arabophone 
algérienne née à Alger 
en 1889 et morte dans 
la même ville le 18 
juillet 1961.

CULTURE 15

MERIEM FEKKAÏ :  

La chanson «m'samaâ» portée aux cimes 

LE GOÛT ET L’ÉLÉGANCE 

Fekkaï ou l’excellence musicale 
Meriem Fekkaï naît en 1889 à Alger, 
où elle commence et termine sa car‐
rière musicale. Elle est issue d'une 

famille originaire de Biskra. 
Le genre de musique arabe que pra‐

tique Meriem Fekkaï est le 
M'saam'a, un genre typiquement 
féminin ; les chanteuses comme 
elle, comme Mâalema Yamna et 
Cheikha Tetma, sont appelées 

«m’samaâte». L'ensemble artistique, 
qu'elle constitue à partir de 1935, 
innove en introduisant une forme 
de prestation musicale et dansée ; 

jusque‐là les cheikhate ne s'occu‐
paient pas de la partie ballet tradi‐

tionnel. Elle joue du hawzi, de la 
musique arabo‐andalouse, et met 
en musique de nombreux poèmes 

du répertoire algérien. Fekkaï 
anime souvent des fêtes familiales 

et des mariages, ainsi que des inter‐
mèdes de spectacles, organisés par 
Mahieddine Bachetarzi, à partir de 

1928. Elle prend exemple, avec 
Cheikha Tetma et Reinette l'Oranai‐
se, sur Yamna Bent El Hadj El Mahdi 

(1859‐1933), également appelée 

Mâalema Yamna (« maître Yam‐    
na »), première chanteuse algérien‐
ne à avoir interprété le répertoire 
andalou, qui était alors le domaine 
réservé des hommes. Meriem Fek‐

kaï forme un ensemble musical 
avec Cheikha Tetma, Reinette l'Ora‐
naise (qui jouait la kouitra), Mada‐

me Guigui (qui jouait au piano) ; 
Fadhéla Dziria rejoint par la suite 

cet ensemble. 
Aujourd’hui, elle demeure une diva 

de la chanson algéroise érudite, 
c’est‐à‐dire construite sur des 

textes savants, souvent tirés de la 
littérature andalouse classique et 

vulgarisé pour les familles algéroi‐
se.  L’élégance du port, la beauté de 
l’habit, le choix des textes laissaient 

deviner du goût, de la grâce et de 
l’esthétique dans un monde qui 

savait écouter, qui savait parler et 
qui savait se présenter à son public.  
Elle commence sa carrière de chan‐
teuse assez tard, mais elle rencontre 
un très grand succès. Meriem Fekkaï 

meurt le 18 juillet 1961. 
I.M.A.

YAMNA, TETMA, FEKKAÏ ET LES AUTRES 

L’époque des divas algéroises 
A l'époque, outre Meriem Fekkaï, Yamna et 
Tetma, il y avait également Fettouma El Bli‐
diya, Cheikha Zahia, Leila Fatah (L. Mouti) 
Soltana Daoud (Reinette l'Oranaise) et 
Zohra El Fassia. Pour les cheikhs genre 
mdih, qu'on n'appelait pas encore chaâbi, il 
y avait cheikh Abderrahmane El‐Meddah, 
cheikh Mustapha Driouch, cheikh Mamad 
Benoubia, Reghaî Abderrahmane dit cheikh 
Saîdi, cheikh Mahmoud Zaouch, cheikh EI‐
Hadj M'hamed El‐Anka et son maître cheikh 
Nador (Mustapha Saîdi) qui était déjà décé‐
dé en 1926, pour ne citer que ceux‐la.  
Pour la musique andalouse, l'activité était 
intense, également avec la suprématie de la 
société El‐Motribia, la société El‐Andalous‐
sia au sein de laquelle figuraient Mohamed 
Fakhardji, El Djazaîria, El‐Ghernata; voyait 
le jour aussi El Mossilia.  
Ayant une instruction moyenne, Meriem 
Fekkaï compensait cet handicap par sa 
grandeur d'âme et son comportement 
social. Sa maison était le lieu de rencontre 
de beaucoup d'artistes. Aimable et très 
accueillante, elle fut aidée par son entoura‐

ge familial et plus particulièrement par son 
mari, Si Abdelkrim Belsenane, qui ne ména‐
gea aucun effort pour son épanouissement 
artistique. Ils vécurent une quarantaine 
d'années ensemble sans laisser d'enfants. 
Meriem Fekkaï choisissait sa clientèle 
parmi les familles bourgeoises d'un niveau 
social élevé; son programme, de ce fait, ne 
désemplissait jamais durant les étés, en 

après‐midi (dhella) ou en soirée (sahra). 
Son programme de chants était compose de 
poésies du genre aroubi et hawzi, des mor‐
ceaux légers (nqlébète) du classique anda‐
lou.  
Meriem Fekkaï donnait leur chance à toutes 
les belles voix qui l'entouraient. Elle avait, 
pendant une longue période, permis à Fadi‐
la Dziria d'interpréter tous les «istikhba‐

rates», préludes aux chants qu'elle pro‐
grammait pour son ensemble à l'occasion 
de toutes ses prestations.  Ses succès 
étaient en grande partie ceux de Yamna ou 
de Tetma, car puisés dans le patrimoine 
hawzi tlemcénien ou aroubi algérois. 
Meriem Fekkaï se démarque, malgré tout 
des autres, par l'interprétation à l'unisson 
de la quasi‐totalité des chants. Le dakhli 
m’sammaî «Rana Djinek», chant de bienve‐
nue à la mariée, reste son chef‐d'œuvre 
avec «El qelb bete Sali» et «Mene houa Rohi 
ou Raheti» du poète tlemcénien Ibn Msaîeb. 
Meriem Fekkaï sortait rarement en dehors 
d'Alger, sauf pour des visites amicales ou 
familiales à Tlemcen, ou encore à Miliana 
pour l'Aïd El‐Adha. Meriem Fekkaï était une 
cinéphile très avertie. Elle ne ratait jamais 
son après‐midi cinéma et les premières de 
films qui passaient à Alger. Meriem Fekkaï a 
tiré sa révérence le 18 juillet 1961, laissant 
derrière elle un patrimoine musical inesti‐
mable que ses disciples perpétuent jusqu'à 
présent. 

I.Med Amine
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Les Nations Unies ont débloqué 
une aide de dix millions de dollars 
pour assister plus de 700 000 per-
sonnes affectées par les récentes 
inondations au Soudan du Sud. 
Ce montant fourni par le Fonds 
central d'intervention d'urgence 
(CERF) vise à financer une aide 
vitale dans les comtés les plus tou-
chés, a indiqué le Bureau de coor-
dination des affaires humanitaires 

de l'ONU (OCHA). Ces régions abri-
tent quelque 900.000 personnes 
ayant besoin d'une aide d'urgence, 
a précisé l’agence onusienne dans 
un communiqué, ajoutant que ce 
chiffre risque d'augmenter en rai-
son des inondations. 
Les intempéries ont aggravé la 
situation humanitaire au Soudan 
du Sud, qui fait face à l'insécurité 
alimentaire, à un conflit persistant 

et aux répercussions de la crise au 
Soudan voisin, a relevé la même 
source. 
En juin, l’ONU et le gouvernement 
ont lancé un plan de préparation 
et de réponse aux inondations, qui 
prévoit 264 millions de dollars 
pour venir en aide à 2,4 millions 
de personnes. Ce plan n’a pas 
encore reçu de financement, 
d'après l’agence onusienne. 

L e Conseil examinera, pendant deux 
jours, le projet d'ordre du jour de la 
session, qui comprend plusieurs 

points principaux couvrant divers 
domaines de l'action arabe commune, au 
premier rang desquels l'évolution de la 
question palestinienne, en particulier 
l'agression des forces sionistes contre les 
territoires palestiniens et les graves viola‐
tions contre la ville occupée d'El Qods. 
L'ordre du jour comprend également des 
points relatifs aux affaires sociales, aux 
droits de l'homme, aux questions écono‐
miques, au maintien de la sécurité nationa‐

le, à la lutte contre le terrorisme, au déve‐
loppement du système arabe de lutte contre 
le terrorisme, à la réforme et au développe‐
ment de la Ligue des Etats arabes, ainsi que 
les rapports des commissions permanentes 
chargées des affaires administratives, 
financières, juridiques et des droits de 

l'homme. Les délégués permanents soumet‐
tront le projet d'ordre du jour et les projets 
de résolution sur ces points à la 162e ses‐
sion ministérielle du Conseil de la Ligue 
arabe au niveau des ministres arabes des 
Affaires étrangères qui se tiendra mardi 
pour adoption. R.I.
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OPÉRATIONS DE MAINTIEN DE LA PAIX DES NATIONS UNIES 
Le Conseil de sécurité de l’ONU 

tiendra  
son débat public ce lundi 

Le Conseil de sécurité 
de l’ONU tiendra son 
débat public ce lundi sur 
le maintien de la paix de 
l'ONU conformément à 
la résolution 2378 du 20 
septembre 2017. 
La résolution demande 
au Secrétaire général de 
fournir, tous les 12 
mois, un exposé com‐
plet sur la réforme du 
maintien de la paix. 
Cette année, la réunion 
annuelle qui axera sur le 
thème "Renforcer le 
maintien de la paix : 
Réflexions pour l'ave‐
nir", se déroulera sous 
la forme d'un débat 
ouvert afin de per‐
mettre à l'ensemble des 
membres des Nations 
unies d'exprimer leur 
point de vue. 
Le secrétaire général 
adjoint aux opérations 
de paix, Jean‐Pierre 
Lacroix, le président et 
directeur général de 
l'International Crisis 
Group (ICG), Comfort 

Ero, et le président et 
directeur général de 
l'International Peace 
Institute (IPI), Zeid 
Ra'ad Al Hussein, 
devraient intervenir 
lors de ce débat. 
Une note conceptuelle, 
préparée par la Slové‐
nie, qui assume la prési‐
dence du Conseil de 
sécurité des Nations 
unies pour le mois de 
septembre, reconnaît 
les défis nouveaux et 
émergents auxquels 
sont confrontées les 
opérations de paix de 
l'ONU et souligne la 
nécessité pour ces opé‐
rations de s'adapter à 
l'évolution de la dyna‐
mique de la sécurité 
afin de remplir efficace‐
ment leurs mandats. 
Elle met également en 
lumière les efforts de 
réforme en cours, dans 
le cadre de l'initiative 
"Action pour le main‐
tien de la paix (A4P)" 
du Secrétaire général, 

lancée en 2018 pour 
mobiliser l'action col‐
lective des Etats 
membres du Conseil de 
sécurité, des contribu‐
teurs financiers et des 
pays fournisseurs de 
contingents et de forces 
de police à l'appui du 
renforcement des opé‐
rations de paix des 
Nations unies. 
Elle situe aussi le débat 
ouvert dans le contexte 
du Sommet de l'avenir, 
qui se tiendra les 22 et 
23 septembre, et des 
négociations en cours 
entre les Etats membres 
des Nations unies sur le 
projet de Pacte pour 
l'avenir, le document 
final envisagé pour le 
Sommet de l'avenir. 
En organisant le débat 
public de lundi, la Slové‐
nie souhaite explorer la 
manière dont le Conseil 
de sécurité peut favori‐
ser la confiance et un 
soutien unifié aux opé‐
rations de paix de l'ONU. 

AVEC LA PARTICIPATION DE LA PALESTINE 

Réunion du Conseil de la Ligue arabe  
au niveau des délégués permanents

Les travaux de la réunion du 
Conseil de la Ligue arabe au 
niveau des délégués permanents, 
présidée par le Yémen, avec la 
participation de la Palestine, ont 
débuté hier au Caire, en 
préparation de la 162e session du 
Conseil au niveau des ministres 
des Affaires étrangères qui se 
tiendra mardi.

CAN 2025 - QUALIFICATIONS  

BENNACER                            
DÉCLARE FORFAIT                                       
CONTRE LE LIBERIA 
Le milieu de terrain de l’équipe 
nationale de football, Ismail Ben‐
nacer, ne disputera pas la pro‐
chaine rencontre des Verts face 
au Libéria. Blessé, le sociétaire du 
Milan AC a dû déclarer forfait 
pour la seconde sortie des Fen‐
necs dans les éliminatoires de la 
Coupe d'Afrique des Nations 
(CAN 2025), en raison d’une bles‐
sure, a annoncé hier la Fédéra‐
tion algérienne de football (FAF). 
La liste des joueurs qui rateront 
la confrontation face aux Lone 
Stars continue de s’allonger. 
Après Rayan Aït Nouri, Mohamed 
Amine Amoura, Riyad Mahrez et 
Houssem Aouar, voilà que Benna‐
cer déclare forfait à son tour. « Le 
sélectionneur national, Vladimir 
Petkovic, a programmé ce 
dimanche matin une dernière 
séance d’entraînement au Centre 
technique national de Sidi Mous‐
sa avant le déplacement pour 
Monrovia prévu dans l’après‐
midi. Durant cet entraînement, le 
milieu de terrain Ismaël Benna‐
cer s’est malheureusement blessé 
et a dû stopper sa séance. Après 
avoir passé les examens médi‐
caux, le joueur est contraint de 
déclarer forfait pour le match », a 
écrit la FAF sur son site internet. 

INONDATIONS AU SOUDAN DU SUD :  

L'ONU DÉBLOQUE UNE AIDE DE DIX MILLIONS DE DOLLARS  

 
BÉJAÏA : DÉMANTÈLEMENT D’UN RÉSEAU 

CRIMINEL ET SAISIE D’UN KG DE KIF TRAITÉ 
Les éléments de la Brigade de 

recherche et d’intervention (BRI) 
de Béjaïa ont réussi, ce week-end, 
à démanteler un réseau criminel 

composé de 6 personnes âgées 
entre 30 et 50 ans, toutes origi-

naires de la wilaya de Béjaïa, spé-
cialisées dans le trafic de drogue 

et de psychotropes, selon un com-
muniqué de la cellule d’informa-
tion et de communication de la 

Sûreté de wilaya de Béjaïa. 
Suite à des informations parve-
nues à brigade BRI, indiquant 

qu’un groupe de criminels s’ap-
prêtait à transporter une quanti-

té très importante de drogue, 
vers la ville de Béjaïa à bord 

d’une voiture de type «  Dacia 
Duster »  et ce, dans le but de les 
revendre à travers la wilaya de 

Béjaïa. 
Immédiatement, un dispositif de 

sécurité a été mis en place aux 
entrées et sorties principales de 
la ville de Béjaïa. Vers une heure 
tardive, le véhicule en question a 

été repéré derrière le port de 
Béjaïa, avec deux individus à son 
bord, et suivi jusqu’au barrage de 
contrôle fixe (Scala) à la sortie de 

la ville. 
Après la fermeture de toutes les 

issues, le conducteur a refusé 
d’obtempérer et a pris la fuite 

jusqu’au quartier de Sidi Ali Leb-
har, la route qui mène vers l’aéro-
port Abane-Ramdane, où il a été a 

été intercepté. Un sac en plas-
tique a été récupéré, après que 

les deux suspects avaient tenté de 
le jeter par la fenêtre de la voitu-
re, Il contenait 20 plaquettes de 
kif pour un poids total estimé à 

un kilogramme. 
En perquisitionnant la résidence 

du principal suspect, sous les 
ordres des autorités judiciaires 
compétentes, 800g de résine de 

cannabis ont été saisis. Les investi-
gations ont conduit à l’identifica-
tion et à l’arrestation de quatre 

autres membres du réseau, dont 
trois ayant des antécédents judi-
ciaires, conclut la même source. 

Un dossier pénal a été établi 
contre les suspects pour déten-

tion de drogue (résine de canna-
bis), achat, et transport illégal, 

dans le cadre d’une organisation 
criminelle, avec récidive. Présen-
tés devant les juridictions compé-

tentes, trois d’entre eux ont été 
placés sous mandat de dépôt, tan-

dis que les autres ont été placés 
sous contrôle judiciaire. 


